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LE B4RRÉMIEN SUP8RIEUR 4 F4CI8S M I E N DE BR0UZET-LEHL4IS (G4RD) 

I. — S T R A T I G R A P H I E D E L ' U R G O N I E N D A N S LE M A S S I F 

D U S E R R E D E B O U Q U E T (GARD) 

l'AR 

P. de B R U N e t C. CHATELET 

Le puissant massif du Barrémien supér ieur à faciès u r g o n i e n 1 , dit Serre de Bou­
quet (Gard), a déjà donné lieu à de nombreuses études. Après les t ravaux de 
MM. E m . Dumas -, T o r c a p e l ' , Pellat '', Fabre Sayn et R o m a n 0 , il semblerai t dif­
ficile d 'apporter des observations nouvelles. 

Cependant les fréquentes excursions que nous y avons faites — d a n s le but de col­
lect ionner les fossiles qui ont permis à M. Cossmann et à d 'autres paléontologistes de 
donner ci-après un supplément important au mémoire de 1907 — nous ont fourni 
l 'occasion de recueillir quelques documents s t rat igraphiques intéressants . 

Laissant un peu de côté les rapports de ce terrain avec ceux qui le précèdent et 
le suivent, rapports à l 'étude desquels s'étaient sur tout at tachés nos devanciers , nous 
avons borné nos recherches aux strates qui composent l 'Urgonien p roprement dit, 
dans ses points les plus fossilifères actuellement connus , points qui ont été sur tout 
mis au j ou r par les exploitat ions des carr ières destinées à fournir , à l 'usine de p ro ­
duits chimiques de Salindres, le carbonate de chaux très pu r qui lui est nécessaire . 
Deux coupes naturelles s'offraient à nous, l 'une dans la combe des Espeiras (com­
mune des Plans) , l 'autre dans la gorge des Angust ines (et non August ines ', c o m m e 
l ' indique la Car te de l 'État-Major), commune de Brouzet, t raversée par la route d 'Alais 
à Seynes . Leur étude minutieuse nous a permis de localiser les couches fossilifères e t 
certaines des espèces qu'elles cont iennent . 

1. P o u r p l u s d e c o m m o d i t é , n o u s e m p l o i e r o n s s i m p l e m e n t , d a n s c e t t e n o t i c e , l e t e r m e U r g o n i e n , p o u r d é s i g n e r l e s 
c o u c h e s r é c i f a l e s d u B a r r é m i e n s u p é r i e u r . 

2 . S t a t i s t i q u e g é o l . m i n é r a l , d u G a r d , 1 8 7 6 , t. I I , p . 3 3 0 . 
3 . L ' U r g o n i e n d u L a n g u e d o c . Bev. Se. nal., 1882 , p . 15. 
4 . B. S. G. F.,(3), X X I I I , p . 4 2 6 ; (4) , 111, 1 9 0 3 , p . 1 2 1 . Mém. S. G. F., Paléont., n« 37 , 1907, p . 5 . 
5. Carte géol. Fr. à 1180000. F e u i l l e d ' A l a i s , 1 9 0 1 . 
6 . B. S . G. F., (1) , I V , 1 9 0 4 , p . 6 2 1 . R é u n i o n e x t r a o r d i n a i r e à A l a i s , p . 894 . 
7. B. S. G. F., (4) , 1910, p . 8 9 1 . 



Civ a . — « Calcaires blancs compacts , entremêlés de bancs à texture spalhique, qui ont par 
place l'aspect d'un véritable Urgonien 1 », contenant des Hoplites crioceroides T O R C A P E L , ainsi que 
des Criocères de grande taille du groupe Davali L É V E I L L É . C'est de l 'Haulerivien supérieur (Civ a ) , 
ainsi que l'établissent MM. Sayn et Roman, et non du Barrémien inférieur (Ciui j ) , c o m m e 
l'indique la Carie géologique de la France, feuille d'Alais (Cruasien de T O R C A P E L ) . 

C m . — Marnes et calcaires jaunâtres et grisâtres, à Desmoceras difficile D ' O R B . , flolcodiscus 
Perezi D ' O R B . , Pulchellia Saunieri T O R C A P E L , Heteroceras du groupe Tardieui K I L I A N , nombreux 
Toxaster, Brachiopodes et Eœogyra Couloni. C'est du Barrémien inférieur typique (Barulélien de 

T O R C A P E L ) . 

C H . — Au-dessus , vient la série urgonienne, objet principal de nos recherches , dont nous avons 
pu détailler les couches ainsi qu'il suit (Donzérien de T O R C A P E L ) : 

F i g . 1. — CARTE DES ENVIRONS DE BROUZET. — 1 / 8 0 0 0 0 . — L e c o n t o u r e n t r a i t s i n t e r r o m p u s e n f e r m e la r é g i o n 
b a r r é m i e n n e . — A B , c o u p e à t r a v e r s la c o m b e d e s E s p e i r a s : C D , c o u p e à t r a v e r s la c o m b e d e s ' A n g u s t i n e s . 

1° Calcaire gris, un peu marneux à la base à'son contact avec le Barrémien inférieur, se^délitant 
par place en petits fragments ; très peu fossilifère. Nous n'y avons recueilli qu'un Holasler et un 
moule de Bivalve . Ce banc est surtout caractérisé par l 'abondance de tiges rondes , ramifiées, de 
petit d iamètre . 

Inclinaison S . - N . : oï>u. 

"2" Banc d'un gris plus clair, sans fossiles, au moins sur le point où passe notre coupe . 
Inclinaison S . -N. : fi"u. 

3" Calcaire compact de même teinte, pétri de petites Térébratules très difficiles à extraire de la 
roche, mais où nous avons pu néanmoins reconnaître Ter. russillensis DE L O R I O L . 

Inclinaison S . -N. : 55". 
4° Calcaire compact d'un gris très clair, sans fossiles. 

Inclinaison S . -N. : 55°. 

Ce sont les bancs 3 et 4 qui forment l'abrupt dominant le vallon du Pont-de-.Iustice et la roule 
qui descend de là vers les Angust ines . 

5° Banc, de même teinte que le précédent, avec très rares Térébratules analogues à cel les de 3 . 
Inclinaison S . - N . : 50°. 

fi° Calcaire gris, devenant de plus en plus clair, sans fossiles. 
Inclinaison S.-N. : 45". 

Les calcaires figurant dans les n o s 1 à 6 de la coupe des Espeiras (p . 7) sont des calcaires à débris , 
analogues à ceux de la partie inférieure des calcaires d'Orgon. 

1. SAYN e t HH.MAN. H. S. G. F., i ) , I V , 1904, p . « 2 1 . 



Kift. 2 . — Couru m', I.A c o M i i i c i>i:s KSPEIIIAS rive gauche) [commune des Plans (Gard)]. — Hauteurs très exagérées. 
T g'te fossilifère (petits Gastropodes et Pé lécypodes ) . 

Près du sommet de la montagne , au point marqué Ti les calcaires sont presque pulvérulents . 
C'est là que nous avons recueilli toutes les petites espèces , décrites par M. Cossmann, en 1907 et 
ci-après, et dont plusieurs sont analogues ou identiques à cel les de la faunule d'Orgon '. 

11" Par une transition insensible, la couche précédente passe à un calcaire sans fossiles, dur, 
carié par places, avec taches ferrugineuses, concrétions d'aragonite radiée et de l imonite . Une carrière 
ouverte à ce niveau, en face de la gare de Brou/.et, a dû être abandonnée à cause des impuretés de 
la roche. 

Inclinaison S . -N. : 40°. 
1:2" Banc de calcaire parfois très blanc, le plus souvent légèrement jaunâtre, ex trêmement dur, 

à cassure presque conchoïdale , contenant de nombreux fossiles (Rudistes et Gastropodes) en coupes . 
C'est le banc terminal de l'L'rgonien dans la région. Nous l'avons retrouvé identique en de n o m ­
breux points, où il supporte le Bédoul ien, en particulier à Serviers et à Lava l -Sa int -Roman. Il 
est en général exploité pour l 'empierrement des roules . 

Inclinaison S . -N . : 35°. 
Notre coupe se termine à la roule d'Alais où les bancs n° 12 disparaissent en plongeant sous les 

séd iments tertiaires et la terre végétale. 

L'épaisseur totale de l 'Urgonien, dans la combe des Espeiras , est de 246 mèt res . 
C'est du reste un des endroi ts où il a le moins de puissance. A mesure que l 'on 

s 'avance vers l 'Est, elle augmente considérablement el la coupe des Angust ines 
nous en mont re une épaisseur de 500 mètres environ, sans que la na ture des bancs , 
leur inclinaison et la position des niveaux fossilifères soient notablement diffé­
rentes . 

Nous ne ferions donc que nous répéter en reproduisant ici cette dern ière . Nous 

1. COSSMANN et PKI.I.AT, A. F. A. S.. Paris, 1 9 0 0 . 

7° Calcaire; très blanc dans les coupes fraîches, compact , et pétri de Rudistes que l'on ne peut 
extraire et dont on ne voit que les coupes se dessinant sur le fond de la roche gris-foncé, quand 
elle est altérée par les agents atmosphériques. 

Inclinaison S.-N. : 45° . 
8° Eboulis masquant les couches . 
9° Calcaire d'un blanc éclatant, compact, sans fossiles, ne se dist inguant pas pétr'ographiquement 

du suivant. 
Inclinaison S . - N . : 45°. 

10° Calcaire de même couleur, tendre e l même crayeux par place, à stratification des plus con­
fuses, pétri de Rudistes , Nérinées , etc . C'est dans ce l te couche qu'a été ouverte , il y a longtemps , 
une carrière abandonnée depuis quelques années el qui a fourni, lors de son exploi tat ion, de bel les 
séries de fossiles à M. Capdur, col lecteur de M. Pellat . 



noierons cependant que le banc à Térébratules , n° 3 , est remplacé par un calcaire 
gris- jaunâtre, d 'une ténacité remarquab le , pétr i de baguettes de Cidaris (Cid. cluni-
fera A c ) , avec articles de Pen tacr ines . C'est un véritable calcaire à En t roques . Il 
affleure sur le bord de la route d'Alais à Seynes, tout à fait contre le p remie r pas­
sage à niveau des Angusl ines . Ce calcaire à En t roques de la base de la série aux 
Angust ines est ident ique à celui qui cont ient la faunule d 'Orgon . 

Les carr ières exploitées sont ouvertes dans des bancs cor respondant , l 'un au n° 7 
et l 'autre au n° 10 des Espeiras . La première en tame des couches ex t r êmemen t r iches 
en spécimens de grande taille et c'est de là que proviennent les gros fossiles que nous 
avons recueillis : Gastropodes [Nerila mammieforniîs, Ilarpagodes, Nérinées) , 
Pélécypodes (Corbis, Pecten, Cardium), Rudistes (Requienin, Monopleura), avec 
quelques Brachiopodes (Térébratules, Rhynchonel les) , des Polypiers et les dents de 
Poissons . Les petites espèces sont plutôt rares (Trochus, Itieria. e tc . ) , et nous 
n 'avons pu, malgré des recherches at tent ives, t rouver la moindre trace de la faunule 
des Espeiras (Trochactœon, Pileolus. e tc . ) . On y r emarque aussi, beaucoup p lus 
que dans celte dernière carr ière , des fragments très roulés de Nérinées et de Bivalves. 

La deuxième exploitation des Angust ines en tame des couches analogues , mais 
beaucoup moins r iches. 

Encore plus loin, au niveau du village de Brouzet, la puissance de l 'Urgonien est 
plus que doublée, mais elle se rédui t près de Navacelles, où les bancs généra lement 
très compacts sont exploités pour la construct ion. Les fossiles (Rudistes et Nérinées) 
sont fréquents, mais il est presque impossible de les ext ra i re . On ne trouve plus ces 
couches crayeuses permet tan t de bur iner si facilement les échanti l lons et d 'obtenir en 
part icul ier des charnières de Rudistes et de Pé lécypodes parfaites. 

Les espèces semblent être les mêmes qu 'aux Angust ines ; nous en citerons cepen­
dant une que nous n 'avons pu re t rouver et qui paraî t jusqu ' ic i cantonnée dans le gise­
ment de Navacelles. C'est Matheronia Virginiœ MUNIER-CHALMAS, dont Alber t Gau-
dry a figuré une valve gauche, d 'après un échantil lon de la Sorbonne (Enchaîne­
ments du Monde animal . Fossiles secondaires , fîg. 139). La charnière en est assez, 
bien dégagée, mais avec quelle difficulté sans doute ! 

L'âge bar rémien supér ieur de toutes les couches urgoniennes de cette région a été 
formellement établi par nos devanciers . Aussi ne nous appesant i rons-nous pas sur 
cette quest ion. Nous nous contenterons de faire r emarque r qu'i l paraît difficile, avec 
le résultat de nos dernières découvertes paléontologiques, de se baser, comme le 
faisait P e l l a t 1 pour établir l'âge bédoulien de la part ie supér ieure des calcaires 
urgoniens d 'Orgon, sur la présence dans cette localité de diverses espèces qui n 'exis­
teraient pas à Brouzet, comme les Toucasia carinata, Nerinea Archimedi, les grosses 
Requienia ammonia et scalaris, Harpagodes Reaumonti. En effet, nous avons 
re t rouvé, dans les carr ières des Angust ines , ces trois dernières espèces en spécimens 
ne le cédant en rien à ceux d 'Orgon et nous ne désespérons pas d 'y re t rouver les 
autres , sur tout si l 'exploitation devenait un peu plus active. 

Nous nous proposons du reste dé reprendre ul tér ieurement celte question et de 
comparer minut ieusement les couches e t les faunes de ces deux localités, en nous 

1. B. S. G. F., ( i l , I I I . p . 123 . 



SilC. G É I I L . HK Kll. — PAl .ÙONTOl.Ol i l i ; . — T . X X I . — 17. MÉMOIRE N" 5 1 . 2 

aidant des nombreux matér iaux en grande partie inédits d 'Orgon 1 que nous possé­
dons et que nos savants collaborateurs voudront bien, nous l 'espérons, étudier comme 
ils l 'ont fait pour Brouze t ; ca r i a faune d 'Orgon décri te , il y a longtemps, par d 'Or-
b i g n y - , aura i t besoin, il nous semble, d 'une sérieuse revision 

1 . Ils proviennent en majorité de la collection importante et bien connue de M. Provençal, d'Orgon, acquise par 
l'un de nous. 

2 . Paléont. K i \ , C r é t a c é , t. II et III, 1860 . 
.'i. L'étude annoncée est déjà actuel lement prête : elle sera présentée à une séance de la Société géologique de 

France, dès l'hiver 1 9 1 6 . Sans anticiper sur cette communication encore inédite, nous nous bornerons à signaler ici 
que l'examen de la faune d'Orgon n'a fait que confirmer les conclusions ci-dessus. 



H . _ C O M P L É M E N T D E L ' É T U D E P A LÉO N TO LOGIQ U E 
DES G I S E M E N T S D E B R O U Z E T 

Mollusques (Gastropodes et Pélécypodes) 
PAR 

M. COSSMANN 

Les nouvelles récoltes — faites dans les gisements dont la s t rat igraphie vient 
d 'ê tre complétée par MM. de Brun et C h a l e l e l — me permet ten t d 'al longer sensible­
men t la liste des 'be l les trouvailles qu 'y avait recueillies autrefois mon digne ami 
Pellat . En outre , mes est imables col laborateurs ont pensé, avec raison, qu'il serait 
intéressant de ne pas nous borner aux Gastropodes et aux Pélécypodes . Les Rudistes 
ont été communiqués à M. Henr i Douvillé qui en fera l'objet d'un mémoire spécial, 
faisant suite à celui-ci. Les Brachiopodes ont été étudiés par M. de Brun et on les 
trouvera ci-après, avec un seul débris de Céphalopode : enfin, les Echinides et les 
restes de Poissons , examinés par MM. Lamber t et P r i e m . ont été également déter­
minés dans la mesure de ce qu ' i l était possible de faire, eu égard à leur état de con­
servation. 

Pour coordonner cet ensemble de recherches disséminées dans deux mémoires 
successifs, j ' e n ai établi les tables de matières (analytique et a lphabét ique i qu 'on trou­
vera à la fin de ce second mémoi re . 

Trochactœon Boutillieri COSSMANN 
P l . 1, H(f. 3-U. 

1895. Trochaclieon Houlillieri COSSM. E s s a i s P a l . c o m p . , p . 119, p l . v i , 11 g . 1H. 19. 

1900. — — A. F. . 1 . S . , p . 2 . p l . i. l u ; . 1-3. 

P a r m i les nombreux spécimens de cette espèce q u ' o n a recueill is au gisement de 
Brouzet, il y en a quelques-uns qui mont ren t très ne t tement , sur leur columelle . 
trois plis à peu près égaux et paral lèles , alignés ob l i quemen tà l 'extrémité an té r ieure . 
Malgré l 'existence du troisième pli inférieur, j e conserve cette espèce dans le genre 
Trochactœon, a t tendu qu'el le n 'est pas pourvue de la bande calleuse et caractér is t ique 
des Cylindrltes jurass iques . Le galbe des échantil lons de Brouzet ressemble beau­
coup à celui des exemplaires d 'Orgon , quoiqu ' i l semble cependant un peu moins 
ovale sur les flancs, à profil plus rectil igne et plus conique ; celte différence n 'es t 
d'ailleurs pas constante , et comme tous les autres caractères sont bien ident iques , j e 
n 'a i pas hésité à rappor te r ces échanti l lons à la même espèce. 



La pointe esl rarement conservée au sommet de la coqui l le ; sur l 'un des individus 
figurés ici, on observe ne t tement son extrémité mucronée , comme je l'avais déjà 
signalé précédemment . 

La combe des Espeiras , douze à quinze individus, collection de Brun . 

Ringinella Chateleti n. sp. 
P l . I, fig. 7. 

Taille petite ; forme ovoïdo-conique, médiocrement ventrue ; spire peu allongée, 
à tours peu convexes, à sutures bien marquées ; surface lisse en apparence . Dernier 
tour formant plus des trois quar ts de la hauteur totale, à galbe r égu l i è r emen t ovale 
jusqu 'à la région antér ieure de la base qui est imperforée et qui dégage à peine le 
cou très court . Ouver ture étroite, columelle munie de deux gros plis lamelleux et 
obliques qui se rejoignent sur le cou. 

D i m e n s i o n s . — Hau teur : 10,5 m m . ; diamètre : 0 , 0 m m . 

R a p p o r t s e t d i f férences . — Avellana aptiensis P . et C , de l 'Aptien inférieur 
de Sainte-Croix, est une coquille plus élancée que celle-ci, son dernier tour est moins 
élevé, sa surface est ornée de profonds sillons, enfin ses tours sont en gradins : il n ' y 
a donc aucune analogie entre elle et notre coquille. 

D 'aut re part , j 'ai décrit i . l . F. A. S., 1896, p . 4, pl. 1 , fig. 3 et 10-11) Ringinella 
(io.s.seleli, de l 'Albien du Nord, dont la surface est faiblement sil lonnée, mais qui a 
la spire beaucoup plus conique, le dernier tour moins élevé, et qui se dist ingue 
sur tout par ses deux plis antér ieurs , écartés et minces, avec un troisième pli pariétal 
dont on n 'aperçoit aucune trace chez R. Chateleti. 

Gisement des Espeiras . commune des P lans ; unique, collection Chatelet . 

Cerithiella Chateleti n. sp. 
P I . 1. fig. 1 0 - 1 6 . 

Taille assez pe t i te ; forme Lurriculée, subulée, é t ro i t e ; spire longue, à galbe régu-
gul ièremenl conique, sous un angle apical de 20° environ ; tours nombreux , con­
joints, plans, dont la hauteur égale les 4 / 7 de la largeur, séparés pa r des sutures 
linéaires et peu visibles : l 'ornementat ion spirale se compose de qua t re rubans à peu 
près égaux, les trois p remiers en avant ne sont pas dis t inctement séparés par des 
stries spirales et on ne les dist ingue que par l ' interruption des crénelures pus tu­
leuses et très obsolètes dont ils sont obl iquement ornés dans le sens axial ; le ruban 
inférieur, séparé par une ra inure un peu plus visible, porte aussi des crénelures con-
fluenles el carrées, un peu plus saillantes, de sorte que son existence est plus net te­
ment indiquée el que les sutures sont ondulées. Dernier tour égal au quar t environ 
de la hauteur totale, les rubans antér ieurs s'y effacent presque complè tement e t il 
n 'y subsiste que les plis d 'accroissement obl iquement ré t rocur ren ts vers la ra inure 
qui sépare le ruban inférieur et crénelé ; base lisse et imperforée, arrondie à la péri­
phérie , déclive vers le cou. Ouver ture muti lée . 

D i m e n s i o n s . — Longueur probable : 20 m m . ; d iamètre basai : 7 m m . 



R a p p o r t s e t d i f férences . — Le genre Ce/ithiella que j ' a i d 'abord limité 
au système jurass ique (Y. Essais Pa l . comp. , livre I, p . 79) a été depuis signalé 
dans le Barrémien ou Aplien inférieur d 'Orgon (Observ. coq. cré t . , i° ar t . , p . 6, pl. i , 
fig. 25-27), où il est représenté par C. Cureli COSSM. : toutefois cette espèce lisse 
ne peut absolument pas se confondre avec C. Chateleti qui est beaucoup plus é t roi t 
et dont le dernier tour est beaucoup plus court . L'existence de stries d 'accro issement 
— ré t rocurrentes jusqu 'à la ra inure qui borde le bourre le t suprasutura l — p l a c e ces 
deux coquilles au then t iquement dans les Entomotnmiata et ne permet pas de les 
rapprocher de Gy mnocerithiiim qui a le m ê m e aspect extér ieur . 

Gisement des Angust ines ; type, collection Chatelet ; un autre spécimen plus usé, col­
lection de B r u n . 

Itieria ( Brouzetia) Sayni n. sp. 
P l . I, fig. 1 8 - 2 0 . 

Brouzetia nov. subyen. Dern ie r tour A'Itieria, forme de Phaneroptyxis, plication 
de Campichia ou à peu près ; fours étages par une rampe étroite et couronnée de 
nodosités très ob tuses ; ombilic é t ro i tement pe r fo ré ; trois lamelles columellaires, 
l ' antér ieure , peu saillante, se confond avec le bourre le t circa-ombilical , les deux autres 
très rapprochées , proéminentes el t ranchantes . G é n o t y p e : H. Sayni n. sp. 

D i a g n o s e ou g é n o t y p e . — Coquille ovoïdo- ou cyl indro-conique , à spire aussi 
longue que l 'ouverture ; huit tours très étroi ts , carénés el subnoduleux au-dessus de 
la rampe suturale , le reste de la surface est lisse. Dern ie r tour presque cy l indr ique 
ou faiblement at ténué à la base qui est a r rondie jusqu 'au pour tour de la perforation 
ombilicale. Ouver tu re ex t rêmement rétrécie entre le labre qui est parallèle au bord 
pariétal opposé ; on ne voit aucune trace de plis à l ' intérieur du labre ; bord columel-
laire plissé conformément à la diagnose génér ique . 

D i m e n s i o n s . — Hau teu r : 52 mm. ; d iamètre : 23 m m . 
R a p p o r t s e t d i f férences . — Cette coquille diffère d'Itieria s. sir. par sa spire 

régul ièrement étagée, dont le sommet n 'est pas ré tus , par sa plication columellaire 
qui comporte trois lamelles rapprochées au lieu de deux écar tées . D 'autre par t , il 
n 'est pas possible de la classer dans le genre Phaneroptyxis à cause de l 'absence de 
plication à l ' intérieur du labre, à cause de son ombilic beaucoup plus étroit , à cause 
de ses plis columellaires plus rapprochés , sans pli pariétal ; c'est ce qui rend inutile 
tout rapprochement avec P. Neumayri CHOFFAT , de l 'Urgonien du Por tuga l . 

Quant à Itruvia qui a aussi la spire allongée, l 'ouverture a des caractères telle­
ment différents qu 'on ne peut placer notre Brouzetia dans le même genre . 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 

Phaneroptyxis Cureti n. sp. 
P l . V , fig. 25 . 

Taille pe t i le ; forme étroite, pupoïdale ; spire assez longue , à galbe conoïdal ; cinq 
ou six tours peu convexes, dont la hau teur finit par a t te indre les deux tiers de la 
largeur, séparés par des sutures subétagées , o rnés de costules axiales, épaisses, à peu 



près droi tes , peu proéminenles , que séparent des intervalles plus étroits. Dernier 
tour à peu près égal à la moitié de la hauteur totale, muni d 'une étroite r ampe 
postérieure sur laquelle on aperçoit vaguement les accroissements ré t rocurrenls du 
sinus suprasutura l ; base ovale, à cou nul ; perforation ombilicale peu distincte sur 
le bord columellaire ; deux plis minces et saillants, assez rapprochés du côté anté­
r ieur ; le pli in terne du labre n'est pas visible sur le spécimen- type qui est mut i lé . 

D i m e n s i o n s . — Longueur probable : 25 m m . ; d iamètre : 10 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — L'espèce la plus voisine de P. Cure/i est P. Douvillei 

COSSM., des carr ières suprajurassiques de l 'Echail lon ; toutefois, l 'espèce ba r rémienne 
est plus étroite que cette dernière et ses côtes sont moins pyramidales ; en out re , 
les plis columellaires n 'ont pas la même disposition que chez la plupar t des formes 
anceslrales, dans le Jurass ique . Les Itieria du Por t landien de S t r amberg sont ornés 
d 'une manière très différente. Nogreti Gmu. e t O o . , de Valfîn, a des tours très 
étroils el scalariformes. 

Les Angust ines , collection Curet . 

Phaneroptyxis (Favria) Pellati COSSMANN 

P l . I, fig. 2 1 - 2 0 . 

I ! » 0 7 . l'hanernplyxis l'ellali COSSMANN, l. <•., p . 8 , p l . i, fig. 1 0 - 1 1 ; e t p l . n , fig 9 - 1 2 . 

Quoique j ' a i e précédemment publié déjà six figures de cette étrange coquille, elle 
est tellement variable qu'il me paraît intéressant d'en faire encore reprodui re quat re 
jeunes individus remarquables par leur conservation et pa t iemment dégagés par 
M. de Brun . 

Deux de ces échantillons sont par t icul ièrement ventrus , le plus gros mesure 
25 m m . de diamètre pour 30 m m . de hauteur , et la fente ombilicale y est imper ­
ceptible ; les deux lamelles columellaire el pariétale sont minces et proéminentes , 
mais le pli interne du labre n'est pas visible. 

Des deux autres spécimens, le plus grand est conique et s'écarte tellement des 
deux précédents , que j ' a i d 'abord cru qu ' i l s'agissait d 'une espèce différente; 
mais le plus petit débute comme les deux spécimens ventrus , puis il prend immédia ­
tement le galbe du spécimen conique, de sorte que , comme tous les autres caractères 
sont ident iques , lamelles columellaire et pariétale, nodosités sur la carène antér ieure 
de chaque tour évidé, perforation ombilicale à peu près close, j e ne puis a t t r ibuer 
qu'à une différence de sexe l 'aspect absolument différent de ces deux groupes 
d 'échant i l lons. 

Les nodosités ont une tendance à se prolonger sur la région évidée des tours de spire 
sous la forme de costules minces et s inueuses, mais elles y deviennent rap idement 
obsolètes et s'effacent sans at te indre la suture inférieure. 

D 'aut re par t , on rencontre assez souvent des pointes mucronées , implantées sur le 
sommet rétus de fragments de coquilles dont la columelle paraî t plissée ; j ' a v a i s 
d 'abord négligé les fragments trop incomplets pour qu'i l fût possible de les identifier 
avec sûreté. Mais, en feuilletant tout récemment la Monographie des couches por t -
landiennes du Salève (Haute-Savoie), par MM. Joukowski et J. Favre [Mém. Soc. 



Phys. et Ilist. mit. de Genève, X X X Y I I , 1 9 1 3 ) , mon attention a été appelée sur une 
nouvelle espèce, Xerinea [!) Sphinxi F.VVRE, cpii a tout à fait le galbe de Ph. Pellati, 
toutefois avec sa pointe complète et slyliforme cpii rappelle complè tement les frag­
ments en quest ion. Il est donc bien certain que ces fragments trouvés à Brouzet 
proviennent d é j e u n e s exemplaires de P. Pellati; d ' au t re par i , à l ' instar de M. Favre , 
j ' e s t ime que ce caractère — absolument différent de ce qu 'on observe chez le géno­
type de Phaneroptyxis (P. Moreana) — joint à celte circonstance que la coquille 
débute comme Itieria ei finit comme Xerinea — plaide é loquemment en faveur de la 
séparat ion complète d 'un sous-genre nouveau, d é m e m b r é de Phaneroptyxis, et pour 
lequel je propose la dénominat ion Favria ( 1 9 1 6 ) . 

La caractérist ique de Favria serait donc la suivante : 
Fo rme générale pupoïdale ; sommet styliforme el polygyré , même aciculé ; 

ensuite , la croissance se fait très len tement , de sorte que les tours très étroits qui 
succèdent au stèle initial, s ' accumulent en spirale au centre d 'une sorte de cuvette 
— ou tout au moins d 'une rampe excavée ; — puis , la croissance reprend , le galbe de 
la spire redevient conique ou suboylindracé et, les dern iers tours — quand on les 
recueille sans leur pointe — ressemblent à une Nérinée ordinaire , avec trois plis 
in ternes , des tours excavés, des sutures noduleuses. G é n o t y p e : Phaneroptyxis Pellati 
COSSM. Extension s t ra l igraphique : du Por l landien inférieur au Bar rémien . 

Gisement des Angus l ines . collection de Brun . Orgon, collection Cure t . 

Nerinea Vogtiana DE MOUTII.LET 

P l . 1, l i g . 2!). 

V . la s y n o n y m i e . (. c , p . 10. p l . n i . fig. l - i . 

Aucun des grands échantil lons de cette espèce, p r écédemmen t figurés, ne mont re , 
avec la même netteté que ce petit spécimen, les deux bourre le ts à nodosités inégales 
qui encadrent la suture chez X. Vogtiana : ainsi que je l'ai déjà indiqué, c'est le 
bourrele t suprasulural qui porte les plus larges nodosités continentes et cependant 
elles sont moins proéminentes que les nodosités presque deux fois plus nombreuses 
qui existent sur le bourrelet infrasutural . Les tours sont tel lement excavés que leur 
d iamètre n'est guère — au fond de l 'excavation — que les deux tiers du diamètre 
mesuré sur les sutures . 

La lamelle pariétale est ex t r êmemen t mince et sail lante, tandis que le pli colu­
mellaire antér ieur , seul visible sur cet échantil lon népionique , est plus épais el 
moins proéminent que la lamelle. 

Gisement des Angusl ines et gisement des Espeiras , collection de Brun . 

Nerinea (Diozopiyvis) Coquandiana U'OHHIGXY 

P l . I, f ig . 2 7 - 2 8 . 

V . la s y n o n y m i e , c , p . 12. p l . n . fig. l - i . 

L'échantil lon de Brouzet que je fais figurer actuel lement , quoique de petite taille 
et composé seulement de quatre tours , est in téressant parce que son ouver ture mieux 
dégagée mont re bien les deux principales lamelles columellaires et le pli du labre 



qui rejoint presque la saillie — située vis-à-vis — de la lamelle an té r ieure . En 
ou t re , les douze nodosités confluenles du bourre le t infrasutural sont très ne t tement 
alignées sur ce j eune spécimen ; on y dist ingue aussi des traces vagues d 'o rnementa­
tion spirale sur la région excavée de chaque tour . Enfin, l 'étroite perforation ombi ­
licale est également visible sur ce spécimen. 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 

Nerinea (Diozoptyxis) Renauxiana D'ORHICNV 

Y . In s y n o n y m i e , / . <:., p . 13, p l . i. fig. 6 -9 . 

Un spécimen du gisement des Espeiras , collection Chatelet , mont re les p remiers 
tours de cette espèce qu 'on ne connaît en général que par de gros échantil lons à pointe 
cassée : ils sont déjà profondément excavés et fortement noduleux au-dessous de. la 
suture ondulée . La lame pariétale est dressée et t ranchante ; la lame columellaire 
est non moins saillante. 

Nerinea (Ptygmatis) micromorpha COSSMANN 
P l . I. fig. 3 0 - 3 1 . 

1907. yerinea micromor/iha COSSM., / . c , p . 11, p l . n . fig. b-H. 

Toujours peu commune , celle intéressante espèce est représentée , dans les nou­
velles récoltes faites à Brouzel, par deux spécimens dont l 'un mont re bien les trois 
lamelles columellaires qui caractérisent le sous-genre Ptygmatis, mais elles ne sont 
pas bifurquées, vraisemblablement par suite des cassures. L 'autre spécimen porte la 
trace des tubercules petits et obsolètes, de chaque côté des sutures assez p roémi ­
nentes ; l 'excavation de chaque tour esl peu profonde, et leur hau teur n 'at teint 
guère plus du quar t de leur largeur . 

Gisement des Angust ines et gisement des Espeiras , collection de Brun . 

Nerinella Bruni n. sp. 
P l . I, fig. 1 3 - U . 

Taille petite ; fragments baculiformes et très étroits, composés de tours faiblement 
évidés, plus hauts que larges, à sutures obliques, posées sur des bourrelets saillants ; 
l 'o rnementa t ion se compose de six ou sept cordonnets spiraux et granuleux , très 
obsolètes sur les deux fragments étudiés. 

D 'Orb igny n'a signalé aucune Nerinella dans le Barrémien ; Pictet et Campiche 
ont un iquement décrit N. orbensis, connue seulement à l ' é ta tde moule et à tou r sb ien 
plus étroits . Notre nouvelle espèce ressemble un peu à N. flexuosa Sow. ; mais ses 
tours sont moins évidés el son ornementat ion est très différente. 

Il impor ta i t donc de signaler ces débr is . Ce n'est d 'a i l leurs pas une Aptyxiella, 
bien que je n 'aie pu observer de plis columellaires, parce que les coquilles j u r a s ­
siques de ce genre ont un tout autre faciès à l 'extérieur. En tous cas, ce n 'est pas 
N. Dupiniana D'ORB . , du Néocomien. 

Gisement des Espeiras, collection de Brun. 



Harpagodes Pelagi [BUONGNIAHT] 

P l . I , fig. 1 7 . 

1 8 2 1 . Slrombus Pelagi B B O N G N . . Ann. il. Mines, t . V I , p . 5 5 1 , p l . v u , f ig. 1 . 

1 8 4 2 . Plerocera Pelagi D ' O n u . , P a l . fr . t e r r . e r é t . . t . I I . p . 3 0 1 . non p l . c c . x n . 

1 8 5 8 . — PICT. e t R I : N . , P e r t e d u R h ô n e , p . 13, p l . v , f i g . 1 - 2 . 

1 8 6 3 . — PICT. e t C A M P . . S u i n t e - C r o i x , t. I I , p . 5 7 1 , p l . x c i , fig. 1 - 2 . 

1 8 9 9 . Harpagodes Pelagi COSSM.. O b s e r v . c o q . c r é l . A. F. A. S.. 3 ' a r t . , p . 1 . p l . i. fig. 1 e l 1 ; et p l . u . l ig . 6 . 

L'échanti l lon de Brouzet n 'est p a s — à beaucoup près — dans l 'étal de conserva­
tion tout à fait exceptionnel du plésiotype d 'Orgon que j 'ai fait p récédemment 
reprodui re , et qui possédait un labre in tac t ; il ne lui reste que quelques fragments 
de test au dernier tour , montrant bien les deux ou trois côtes spirales intercalées 
ent re les carènes principales, ainsi que la callosité pariétale qui s 'étale largement sur 
la base en formant une gouttière postér ieure qui déborde sur l 'avant-dernier tour. 

Ce spécimen permet également de constater la présence du sinus — ou de la 
dépression — formé en avant par le bord columellaire, dans la région oii il se 
détache un peu du cou de la coquille, avant de se raccorder avec la digitation anté­
r ieure et incurvée qui manque sur l 'échantillon de Brouzet, tandis qu'el le était intacte 
sur celui d 'Orgon. Enfin les d imensions sont à peu près moitié moindres . 

Néanmoins , tel qu ' i l est, il représente au then t iquement l 'existence d'il. Pelaqi 
dans les calcaires de Brouzet, et il confirme l ' identité de ces calcaires avec ceux du 
Barrémien urgoniforme d 'Orgon. 

Gisementdes Angusl ines , collection de Brun ; un autre spécimen moins bien conservé 
(8 cm. de diam.}, même collection. 

Chenopus (Cyphosolen) tuberoSUS COSSMANN 

P l . V , fig. 6 -9 . 

1907. Chenopus luherosns COSSM.. / . c . p . 15. p l . m , fig. 15 -16 . 

De nouveaux matér iaux me permet ten t de compléter la diagnose de celle intéres­
sante espèce. 

La callosité columellaire, largement étalée et aplatie, contr ibue à rétrécir l 'ouver­
ture à l'état de fente al longée, plus visible sur le spécimen de Brouzet (coll. Curet) 
que je fais r e p r o d u i r e ; cette callosité, amassée en arr ière jusqu 'au bas du second 
tour avant le dernier , forme en avant un bourrele t qui surplombe la région anté­
r ieure de la base, limitée par un cordon spiral el obtus ; au point où ce cordon dis­
paraî t sous le rebord de la callosité, celle-ci porte un renflement pustuleux, con­
fluent et peu proéminent . 

Deux autres échantil lons provenant d 'Orgon et appar tenant manifestement à la 
même espèce (coll. Curet) mont ren t l 'ornementat ion el le contour à peu près intact 
de l'aile. Les ornements consistent en stries — ou ra inures obso lè tes— qui séparent 
des cordonnets horizontaux sur le dos de la coquille, puis divergents en s 'élargissant 
sur la surface de l'aile ; leur saillie s 'a t ténue à mesure qu'i ls se rapprochent du 
contour qui paraî t être limité en arc de cercle, sans digi la t ions . aucune nervure ne 



semblant être plus proéminente que les autres , sauf celle du bas qui prend naissance 
sur la dernière des pro tubérances ornant la couronne inférieure du dernier tour . Le 
cordon basai — ment ionné ci-dessus sur le spécimen de Brouzet — se prolonge au-
dessus des stries divergentes, d 'après un troisième échanti l lon d 'Orgon , t rop mal 
conservé pour être reprodui t ; il semble que ce cordon doit about i r à un angle anté­
r ieur du contour de l 'aile. 

Brouzet (les Angust ines) , collection Curet (pl. V. fig. 6-7) ; Orgon (pl. V, fig. 8-9), 
même collection. 

Diatinostoma Pellati COSSMANN 
P l . I, fi;,'. 1-2 ( i n v e r s é e s p a r i n a d v e r t a n c e ) . 

1 ï>07. Diatinostoma Pellati COSSM., I. c , p . 16, p l . i n , fig. 5 - 8 . 

Les nouvelles récolles faites à Brouzet n 'ont fourni qu 'un seul petit échantil lon de 
celte belle espèce : il est malheureusement muti lé du côté du rostre , de sorte qu ' i l 
ne prouve pas encore la confirmation de la res taurat ion que j ' a i esquissée dans un 
croquis (p. 17, fig. 16) du précédent mémoi re . Néanmoins il est in téressant en ce 
sens qu'i l mont re bien la persistance de l 'ornementat ion des premiers tours , et le 
mode d 'at tache — sur l 'avant-dernier tour — de la goutt ière pa r laquelle le labre se 
termine en a r r iè re . Chaque tour porte neuf côtes noduleuses , se succédant sans 
former une pyramide régulière ; la diagnose originale en indiquai t douze sur les 
derniers tours des échanti l lons de grande taille : ces côtes ont donc une tendance à 
se mult ipl ier au fur et à mesure que la coquille avance en âge. Elles sont t r aver ­
sées par huit à dix funicules spiraux, obsolètes, assez régul iè rement écartés , p roba ­
blement effacés sur les individus géront iques . La callosité pariétale, à cet âge, n 'est 
encore ni très épaisse, ni très débordan te ; mais elle se raccorde manifes tement avec 
la goutt ière à gauche, el avec le bord columellaire qui forme à droite le commence ­
ment du bourrele t du péris tome. La cassure du rostre est très net te , on n ' y découvre 
aucune tendance à la formation d'un canal cérilhial . 

( i isemenl des Espeiras , collection Chatelet . 
Orgon iBouches -du- l ihône) . — M. Curet m'a mont ré un fragment qui prouvera i t 

qu ' i l existe, dans ce gisement, un Diatinostoma — également de grande taille — 
appar tenant , soit à la même espèce, soit à une race dont l 'o rnementa t ien serait 
formée de côtes axiales moins noduleuses, plus obl iquement serrées . 

Purpuroidea Bruni n. sp. 
P l . I , fig. 8-9. 

Taille 1res g r a n d e : forme massive, v e n t r u e ; spire étagée, à galbe c o n i q u e ; au 
moins dix tours dont la hauteur se réduit — à la fin de la croissance — au quar t d e l à 
l a rgeu r : leur région antér ieure égale les quatre c inquièmes de leur hauteur , elle est 
peu convexe ou cyl indracée, munie de grosses côtes écartées, aussi épaisses que la 
largeur de leurs interval les; ces côles forment une couronne de grosses nodosités 
tuberculeuses au-dessus de la rampe excavée qui surplombe la suture linéaire ; on 
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compte douze de ces nodosités à l 'avant-dernier lour ; il est impossible de dis t inguer 
aucune trace d 'ornementa t ion spirale . Dern ie r tour mut i l é . . . 

D i m e n s i o n s . — Hau teu r probable : 110 m m . ; d iamètre : 80 m m . 
R a p p o r t s e t d i f férences . — Cette belle coquille, malheureusement incomplète , 

paraît se dis t inguer de P. servesensis CIIOFFAT (Urgonien du Por tugal , Cré l . de 
l 'Arrabida, 1904) par sa spire plus élancée, quoiqu 'el le ail le même nombre de tuber­
cules ; d 'ai l leurs la coquille portugaise n 'est connue qu 'à l 'état de moule. 

Celle-ci a tout à fait le galbe des coquilles jurassiques, mais ses côtes noduleuses 
sont plus persis tantes sur la région antér ieure des tours de spire . 

Elle avait échappé aux premières recherches de Pellat qui ne m'en avait commu­
niqué aucun fragment : c'est donc une précieuse trouvaille à l 'acquit des nouvelles 
fouilles exécutées par nos confrères de Vaucluse et de Sa in l -Rémy. 

Gisement des Angusl ines , collection de Brun . 

Terebraliopsis pustulifera n. sp. 
P l . I. fig. 10-12 . 

Taille assez petite ; forme polygonale, assez variable, tantôt à cinq, tantôt à six pans ; 
spire turr iculée, pyramidale au début , pupoïde vers les derniers tours dont l 'angle 
apical d iminue avec l ' âge : tours faiblement convexes, dont la hauteur égale environ la 
moitié de la largeur, à la lin de la c ro issance; sutures enfoncées, non canaliculées, 
mais ondulées ; côtes axiales arrondies , se succédant — sans t o r s i o n — e n ligne droite 
d 'un lour à l 'autre, séparées par des intervalles un peu excavés ; l 'o rnementa t ion 
spirale consiste en sillons assez fins et serrés , peu profonds, presque égaux, pas 
toujours équidistants ; l 'un d 'eux, plus profond et plus large que les autres , découpe 
les côtes axiales en deux pustules inégales, sans toutefois in te r rompre la régulari té de 
la pyramide , la pustule inférieure n 'est que la moitié de l 'autre. Dernier lour proba­
blement égal au tiers de la bailleur totale, au lanl qu 'on peut l 'évaluer sur des spéci­
mens incomplets ; il esl a r rondi à la pér iphér ie de la base qui est elle-même très 
convexe el sur laquelle ne persislenl ni les côtes ni les sillons ; elle esl imperi'orée el 
elle dégage un cou assez court . Ouver ture mut i lée . 

D i m e n s i o n s . — Longueur probable ; 25 m m . ; d iamètre : 10 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — Le genre Terebraliopsis n 'a encore élé signalé 

(V. Essais pal . comp . , liv. VII , p . 129) qu 'à par t i r du Cénomanien , dans le Liban ; 
la présence de celte espèce dans le Barrémien en fait donc descendre l 'origine beaucoup 
plus anc iennement qu 'on ne le pensait ' . Les deux colypes de Brouzet — que j e viens 
de décrire ci-dessus — ne sont pas identiques : l 'un esl conique ou plulôl pyramida l , 
avec cinq pans seulemenl ; l 'autre — qui ne compor te que les trois derniers tours — 
est pupoïde à six pans, et esl dépourvu de l 'extrémité polygonale de la spire ; néanmoins 
l 'ornementa t ion spirale est identique sur ces deux échanti l lons, aussi je n 'hési te pas 
à les rappor te r à la m ê m e espèce. 

Gisement des Angusl ines. deux colypes , collection de Brun . 

1. C e p e n d a n t , il e x i s t a i t d é j à , d a n s le B a r r é m i e n b l a n c d e C l i â t i l l o n - d e - M i c l i u i l l e J u r a s u i s s e ; , u n e e s p è c e q u e P i c t c t 
e t C a m p i c h e o n t n o m m é e Ce;-, michnillense e t q u i a p p a r t i e n t c e r t a i n e m e n t a u m ê m e j<enre : m a i s e l l e a s i x p a n s e t 
s e p t s t r i e s s p i r a l e s é q u i d i s t a n t e s , a v e c d e s t o u r s p l u s c o n v e x e s q u e c e u x d e T. inisUiliferu. 



Pseudomelania (Oonia) AUardi COSSMANN 

P l . I, fig. 3 2 - 3 1 . 

1907. Psendomelania AUardi COSSM., I. c , p . 19, p l . î v , fig. 1 6 - 1 9 . 

Le nouvel échantillon de cette espèce que je fais figurer ici — appar t ien t à la 
variété relat ivement élancée quoique encore assez ventrue ; il présente bien la s inuo­
sité subéchancrée (pl. I, fig. 33) que j ' a i signalée dans ma diagnose, à l 'extrémité an t é ­
r ieure de la columelle, au point de jonction avec le contour supér ieur . D 'autre par t , la 
columelle — que j ' a i essayé de dégager sur ce nouveau spécimen •— paraî t ê t re bien 
peu excavée pour une Oonia; toutefois, elle n 'es t pas aussi rectil igne que celle de 
Mesospira ; je crois donc qu'il y a lieu de main teni r le c lassement génér ique que j ' a i 
p récédemment proposé, et d 'admett re que la dénominat ion AUardi s 'applique aussi 
bien aux individus peu ventrus qu'à ceux qui ont un galbe ampul l inoïde . 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 

Microschiza Pellati COSSMANN 
P l . V , fig. 10 -11 . 

1907. Microschiza Pellati COSSM.. I. c , p . 19, p l . i v , fig. 12-13 . 

M. Cure t m'a communiqué un spécimen un peu plus complet — mais presque 
aussi fruste — de celte rare espèce : il est un peu plus vent ru , ses côtes épaisses et 
assez serrées sont au nombre d 'une quinzaine sur l ' avant -dernier tou r ; on n 'en voit 
que la trace sur le dos du dernier . La columelle à peu près dégagée est peu arquée 
et oblique : sa jonct ion avec le plafond de l 'ouver ture semble bien se faire sans 
sinuosité. 

Gisement des Angust ines, collection Curet . 

Discohelix biconcava n. sp. 
P l . II , i i g . 1-3. 

Taille pet i te; forme discoïdale, presque également concave sur ses deux faces; 
spire à peine proéminente au centre d 'une excavation peu profonde ; cinq ou six 
tours étroi ts , séparés par de profondes sutures non canaliculées ; ils sont anguleux au 
milieu de leur largeur et déclives en sens inverse de par t et d 'autre de cet angle 
granuleux ; chacune des deux rampes est divisée el le-même en deux facettes par un 
cordonnet in termédia i re , et l'on y distingue en outre des filets excessivement fins et 
subgranuleux sur la région suprasutura le . 

Dernier tour encerclant toute la coquille, à profil bicaréné ; la carène qui limite 
la face de la spire est un peu plus proéminente que celle qui forme la pér iphér ie de 
la base ; leur intervalle porte des cordonnets moins saillants et lisses en apparence . 
Base un peu convexe, rainurée contre la carène pér iphér ique , avec une rampe sur 
l 'autre flanc, jusqu 'à l 'angle qui circonscrit le large entonnoir de l 'ombilic dont la 
paroi est taillée or lhogonalemenl . La surface un peu usée de celle face de la coquille 



ne permet pas d 'apercevoir les détails de l 'ornementa t ion. Ouver ture subpenla-
gonale , plus large que haute , à pér is lome discont inu, non échancré . 

D i m e n s i o n s . — Epaisseur : 2,5 m m . ; d iamètre : 7,5 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — Je ne connais absolument aucune coquille créla-

cique qui puisse être rapprochée de ce Discohelix dont l 'aspect rappelle plutôt les 
formes tert iaires, telles que D. Dixoni, de l 'Eocène. Elle est sur tout caractérisée par 
la concavité de ses deux faces, analogue à ce que l'on observe chez certains Euom-
phalus paléozoïques et lisses. Les limites de ces genres sont encore peu cer ta ines , 
en raison de ce que l 'on n 'a pu en étudier complè tement tous les caractères. 

Gisement des Espeiras , un ique , collection de Brun . 

Discohelix brouzetensis n. sp. 
P l . u. Rp. î i - i e . 

Taille moyenne ; forme discoïdale, aplatie sur la face inférieure (côté de la spire r, 
excavée et élagée sur la face opposée (côté de l 'ombilic) ; spire apparen te , sans 
aucune saillie, même légèrement dépr imée au centre : six ou sept tours croissant assez 
lentement , d'abord à peine convexes, puis s 'aplalissanl graduel lement , et séparés par 
des sutures finement ra inurées ; la proloconque ne semble pas être hétérost rophe : tou­
tefois ce cr i tér ium n'est pas absolument certain ; l 'o rnementa t ion des premiers tours est 
très obsolète et s'efface assez r a p i d e m e n t ; elle consiste en une ligne médiane el peu 
saillante, qui divise chaque tour en deux régions à peu près égales et ob tusément treil-
lissées par des stries spirales el les stries d 'accroissement curvil ignes, très obliques vers 
la suture in tér ieure ; il n 'en reste — à la fin de la croissance — qu 'une très faible dépres­
sion spirale, occupant à peine le tiers in tér ieur de la largeur du dernier lour qui est lisse 
e l q u i ne porte qu 'un angle a r rondi à sa pér iphér ie inférieure, el quelques traces fugi­
tives de quatre ou cinq cordonnels spiraux sur les flancs: il est arrondi à la pér iphé­
rie de la base qui est peu convexe el qui paraît en t iè rement lisse jusqu 'au pour tour 
de la cavité ombilicale ; celle-ci esl largement ouverte en entonnoir coupé or thogo-
nalemenl par un rebord anguleux et finement c réne lé : dans l 'ombilic qui esl profond 
el laisse apercevoir l ' enroulement jusqu 'au sommet , la paroi de chaque lour esl p ro ­
fondément excavée el séparée par une carène crénelée du tour p récédent ; en outre , 
on distingue — j u s q u e vers l 'avant-dernier tour — trois cordonnels spiraux el lisses 
en avant, des plis serrés el obl iques en a r r iè re . Ouver ture circulaire, à pér is lome 
peu sinueux : le labre esl — d'après les stries d 'accroissement — légèrement excavé 
sur la face inférieure, à peine convexe sur son profil, en S inversée sur la face de 
la ba se ; columelle excavée, lisse, non calleuse. 

Dimens ions . — Grand diamètre : 25 m m . ; épa i s seur : 8 m m . 
R a p p o r t s e t d i f f é r e n c e s . — Il est impossible de rappor le r cette coquille à aucune 

espèce connue , du moins dans le système crétacique : celle qui s'en écarte le moins 
est cer ta inement Straparollus Dupinianus D'OHB . , du Xéocomien, qui por te de fortes 
stries d 'accroissement ju squ ' au dernier tour, mais dont la spire esl concave el don t 
l 'ombilic n 'est pas étage. Q u a n t à S . MoutonianusWOmi., du Barrémien d 'Escragnol les , 
non figuré el connu seulement par une diagnose d 'une ligne dans le P r o d r o m e , l 'auteur 



a indiqué que le dernier lour esl « couvert de grosses côtes éloignées ». Dans ces con­
dit ions, il est bien évident que la coquille de Brouze t ' n ' e s t ni 5 . Dupinianus, ni 
S. Moutonianus. Enfin S. michaillensis PICT . et CAMP . , des calcaires blancs du Bar­
rémien du Ju ra Suisse est une espèce ornée d 'une dizaine de varices i rrégulières 
sur chaque tour, croisées par des stries spirales ; son ombil ic n 'a aucune analogie 
avec celui de 5 . brouzelensis. Toutes ces espèces sont d'ailleurs i ndûmen t dénommées 
Slraparollus : ce sont des Discohelix à tours juxtaposés, non embrassants . 

D 'autre part, il n 'est pas possible de confondre notre nouvelle coquille avec des 
Pleurotomaria surbaissés, tels que P. truncata PICTET. L 'absence complète de sinus 
ne laisse place à aucune hésitat ion. 

Gisement des Angust ines , ra re , collection de Brun , collection Cure t . 

Discohelix pangymna n. sp. 
P l . I I . fig. 6 - 8 . 

Taille m o y e n n e ; forme discoïdale, à peu près également excavée sur ses deux 
faces, quoique moins largement ombil iquée cependant ; spire rétuse, croissant très 
rapidement et composée seulement de trois tours lisses dont la suture est bordée d 'un 
très faible gradin inégalement crénelé par quelques accroissements. Dern ie r tour 
formant presque toute la coquille, inégalement divisé à la périphérie par un angle 
émoussé qui esl placé vers le tiers supérieur de sa hauteur , en profil; base peu con­
vexe el lisse, dépr imée vers le centre où il n 'y a qu 'une étroite perforation ombil i ­
cale, bordée à peu près comme les tours de spire . Ouver ture petite, circulaire, à 
péristome discontinu, s 'at tachant assez loin sur les deux faces de la coquille, par 
suite de la disposition embrassante du dernier t ou r ; labre peu s inueux, columelle 
lisse, non calleuse. 

D i m e n s i o n s . — Grand diamètre : "22 m m . : épaisseur : 6 , 0 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — Bien qu'il puisse paraî tre surprenant qu'i l y ait deux 

espèces voisines, par leur aspect, du même genre dans le même gisement, je n 'hésite 
pas à séparer celle-ci de D . brouzelensis, non seulement à cause de sa surface lisse, 
mais sur tout à cause de son galbe très différent, moins épais, l 'angle pér iphér ique 
placé presque à l 'opposé, si bien qu 'on serait tenté de p rendre la coquille pour un 
individu sénestre ; enfin, à cause de la croissance beaucoup plus rapide de ses tours 
de spire ; il n 'y a point ici d 'ombilic caréné en entonnoir , et la petite perforation 
qui le remplace ressemble plutôt à une face de sp i r e ; toutefois il suffit d ' examiner 
les stries d 'accroissement pou r se rendre compte que c'est bien un spécimen dexlre 
et par conséquent d 'une autre espèce que la précédente . Enfin S. Pellati COSSM., du 
Barrémien moyen d 'Orgon, est beaucoup plus épais et plus ar rondi à la pér iphér ie . 

Gisement des Angust ines , un ique , collection de Brun . 

Ampullospira gardonensis n. sp. 
P l . II , fig. 1 1 . 

Taille assez grande ; forme ovoïdo-globuleuse, beaucoup plus haute que large ; 
spire assez p roéminen te , à galbe conoïdal ; protoconque aiguë ; six ou sept tours con-



vexes, lisses, dont la hau teur finit par a t te indre la moitié de la largeur max imum ; 
sutures peu enfoncées, l inéaires, non bordées d 'une r ampe . Dernier tour ventru , 
égal aux 6 /7 de la hau teur totale, quand on le mesure de face; son galbe est régu­
l ièrement ovale jusqu 'à la base imperforée et absolument dépourvu de cou en avant . 
Ouver ture semi- lunaire , supérieure à la moitié de la hauteur to ta le ; labre mince, peu 
incliné ; columelle excavée, lisse, calleuse ; bord columellaire peu distinct, pas de 
l imbe. 

D i m e n s i o n s . — Longueur ; 57 m m . ; d iamètre : 40 m m . ; diamètre transversal : 
32 m m . ; un autre spécimen assez fruste mesure 70 m m . de longueur sur 56 de dia­
mè t r e . 

R a p p o r t s e t di f férences . — Si l'on compare celte coquille avec Ampull. buli-
moides DESH . , du Néocomien, qui a exac tement les mêmes propor t ions , on r emarque 
que celle-ci a l 'ouverture beaucoup plus élevée re la t ivement à la spire, et moins 
élargie; en out re , ses tours sont plus convexes el ses sutures sont, par suite, plus 
enfoncées ; le bord columellaire de la coquille néocomienne est aussi plus encroûté . 

D 'Orbigny a indiqué, dans le P r o d r o m e (l. I I , p . 104, n° 673), Nalica escragnol-
lensis, non figurée, comme « intermédiaire en longueur entre les N. hvvignta et prœ-
longa » ; ce rense ignement est par trop sommai re pour qu 'on puisse identifier notre 
coquille avec celle du Yar . 

Dans la Monographie de Sainte-Croix, P i c t e t e l Campiche n 'ont décrit qu 'une seule 
Xatice urgonienne qui n 'appar t ient cer ta inement pas au genre Anipullospira auquel 
nous rappor tons notre coquille du Gard . 

Gisement des Angust ines , collection de Brun ; collection Cure l . 

Ampullina Cureti n. sp. 
P l . V , Kg. 15-1 G. 

Taille moyenne ; forme globuleuse, à peine plus haute que large : spire courte , 
obtuse an sommet , à galbe un peu eonoïda l ; cinq tours croissant rap idement , assez 
convexes, séparés par des sutures linéaires et peu profondes ; leur surface est lisse, 
s implement marquée de stries irrégulières et obl iques. Dernier tour formant presque 
toute la hauteur de la coquille, régul ièrement arrondi jusque sur la base qui est 
peu convexe el imperforée, largement recouverte par la callosité columellaire ; on 
n'y distingue aucune trace de l imbe. Ouver ture grande, ovale, un peu versante à 
droi te , vers le hau t ; labre oblique, sauf en bas où il se raccorde par un arc abou­
tissant presque normalement à la s u t u r e ; columelle épaisse el excavée ; bord colu­
mellaire calleux, bien appliqué sur la région ombilicale, à limites indistinctes. 

D i m e n s i o n s . — Hau teur : 40 m m . ; diamètre : 38 m m . ; épaisseur : 28 à 30 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — Cette intéressante coquille, à peu près intacte sauf 

sur le contour du labre , rappelle beaucoup certaines formes balhoniennes , provi­
soi rement classées dans le genre Ampullina parce qu'elles en ont le galbe, mais dépour­
vues de l imbe ombi l ica l ; elles n 'on t pas les autres caractères des Megalylolus oligo-
céniques, ni la spire élagée d 'Anipul lospira . 

Gisement des Angust ines , type unique , collection Cure l . Orgon, m ê m e collection. 



Ampullina acrospira n. sp. 

P l . I I , f ig. 1 2 - 1 3 . 

Taille au-dessous de la moyenne ; forme globuleuse, plus haute que large ; spire 
cour te , mais très aiguë au sommet qui forme une pointe saillante et extraconique ; 
six tours très étroits et convexes ne s 'accroissant rapidement qu'à l 'avant-dernier 
qui est légèrement convexe et dont la hauteur n 'at teint pas le quar t de la largeur 
moyenne ; sutures linéaires peu profondes ; surface en t iè rement lisse. Dern ie r tour 
subsphér ique , régul ièrement arrondi à la base qui est perforée au centre par une 
étroite fente ombil icale; un limbe très étroit , mais bien distinct, sort de cette fente 
el vient se confondre avec le bord columellaire, la petite ra inure qui l'en sépare au 
début s'effaçant rapidement . Ouver ture semilunaire , deux fois aussi haute que le reste 
de la coquille, non dilatée à gauche ; labre peu épais, incliné à 70° par rappor t à la 
suture ; columelle lisse, excavée en avant, assez largement aplatie vers la région par ié­
tale; bord columellaire indis t inctement étalé sur celte région, ne t tement réfléchi sur 
l 'ombilic qu'il ne recouvre qu 'en partie, incurvé à sa jonct ion avec le l imbe, se rac­
cordant par une courbe régulière avec le plafond de l 'ouver ture . 

D i m e n s i o n s . — Hauteur : 21 m m . ; diamètre : 17 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — On ne peut guère rapprocher cette coquille que de 

Natica Cornueliana D'OKB . , de l 'Aplien de Vassy, qui est également munie d 'un 
ombilic très étroit, mais qui est plus élargie, avec une spire moins cour te , mais aussi 
moins aiguë au sommet . Il semble bien que l 'une et l 'autre appar t i ennent au genre 
tertiaire Ampullina (génotype . 1 . patula) caractérisé par son limbe ombilical , tandis 
quAmpullospira yardonensis dépourvue d'ombilic et de l imbe, appar t ient à un 
genre i = Euspira) bien différent, malgré la similitude de son aspect général . 

Gisement des Angust ines , type unique, collection de Brun . 
Il m'a été communiqué depuis , par M. de Brun , un spécimen cinq fois plus volu­

mineux que celui décrit ci-dessus : il mesure en elfet 12o m m . de hauteur sur 
100 m m . de diamètre max imum, et l 'épaisseur transversale atteint 7o m m . Malgré 
cette taille énorme , j e n'ose le séparer du type d ' . l . acrospira. J 'en ai par t ie l lement 
dégagé l 'ouverture el la base, il semble bien qu'elles répondent exactement à la dia­
gnose de l 'autre spécimen ; la dépression ombilicale est très ne t tement marquée , elle 
se termine contre le bord columellaire dont elle est séparée par une fente étroite, 
obturée par un dépôt de la gangue calcaire que je n 'ai pu complè tement faire d ispa­
raître à l a i d e d'un bur in . Il en résulte que la disjonction du l imbe ne se voit pas 
d 'une maniè re très apparente , on le pressent plutôt qu 'on ne l 'aperçoit dis t inctement : 
c'est une surface assez la rgement excavée, qui ne paraî t pas limitée à l 'extér ieur , 
peut-ê t re par l'effet de l 'usure ou des outils qui ont servi à dégager le test. 

Le labre a une obliquité à peu près rectiligne : cependant , s'il est effectivement 
incliné à 70" vers sa partie antér ieure , il est beaucoup plus obl iquement an técur ren t 
vers la s u t u r e ; ce cr i tér ium correspond d'ailleurs au classement de ce fossile dans le 
genre Ampullina. 



Si je n'avais pu étudier la courbure au thent ique du bord columellaire, j ' aurais 
hésité à l'y placer, et j e l 'aurais peut-être rapproché de Pterodonta, à cause de son 
galbe, et bien qu'i l n 'y ait aucune trace de dents in ternes . En tous cas, il ne peut, 
être question de rapprocher ce gros fossile de Trochonerita mammieformis qui a le 
labre bien plus obl iquement et plus uni formément incl iné, et dont le bord colu­
mellaire est beaucoup plus t ransverse , avec une base plus aplat ie. 

Gisement des Angust ines (pl. I I , lîg. 9-10), collection de Brun . 
Gisement des Espei ras , quelques tout petits spécimens, collection de Brun . 

Orgon, collection Cure t . 

Nerita Bruni n. sp. 
P l . I I I , l ig . 1 - 6 . 

Taille moyenne : forme ovale ; semi-ell ipsoïdale, t ransversa lement allongée ; spire 
très cour te , formant un bouton peu p roéminen t , composé de deux tours indist incts ; 
dernier tour formant toute la coquille, subanguleux en arr ière ; la région comprise 
entre la suture et le cordon un peu plus épais et plus proéminent qui marque cet 
angle spiral , est un peu bombée , à peine aplatie vers la su ture , et ornée de funicules 
spiraux de la même largeur que les ra inures qui les séparent ; au-dessus de l 'angle 
et sur la base, l 'ornementat ion cont inue , mais les cordons — égaux entre eux — sont 
plus serrés . Ouver ture semi- lunai re , à péris lome continu ; bord columellaire aplati , 
largement étalé sur p resque toute la base, assez ca l leux ; arête columellaire rec t i -
l igne, semblant munie de quat re ou cinq créne lures . 

D i m e n s i o n s . — H a u t e u r : 16 m m . ; grand diamètre : 18 m m . ; d iamètre t ransver­
sal : 13 m m . 

R a p p o r t s e t d i f férences . — Aucune des espèces de Neri/idic, p récédemment 
décri tes dans le gisement de Brouzet, n ' appar t ien t au m ê m e groupe que celle-ci ; 
N. Capduri a une forme et une ornementa t ion radica lement différentes. D 'Orb igny 
n ' en a signalé aucune dans le Crétacé, et la seule espèce décri te par Piclet et Cam-
piche, dans l 'Urgonien de Châti l lon-de-Michail le (N. michaitlensis}, a une forme glo­
buleuse, une spire saillante, avec des plis r ayonnan t s vers la su ture . Dans ces condi­
tions, la coquille ci-dessus décri te est bien cer ta inement une nouvelle espèce, quoi­
qu'elle soit à l 'état d 'unique spécimen un peu usé . 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 

Nerita Capduri COSS.MANN 
P l . I I I , l ï g . 7 - 8 : e l p l . V . Rç. 1 - 3 . 

1 9 0 7 . Nerila Capduri COSSM., / . c , p . 2 2 , p l . i v , l ig . 2 3 - 2 6 . 

Le spécimen que j e fais figurer ne ressemble guère — au premier abord — à celui 
qui représente le type de l 'espèce, dans mon précédent mémoire : mais la différence 
esl due à ce qu'i l est beaucoup plus j eune , presque trois fois moins gros , de sorte 
qu' i l n 'a pas encore acquis le galbe anguleux el élagé qui caractérise la coquille 
adulte. Néanmoins on y dis t ingue bien l 'ornementa t ion subnoduleuse et pliciforme 



du dernier tour , quoique les nodosités soient plus é t ro i tement pincées à la pé r iphé­
rie du dernier tour ; elles vont en s 'écartant vers l 'ouver ture , el il est probable qu 'au 
tour suivant , si la coquille avait cont inué sa croissance, elles seraient aussi peu 
nombreuses que celles de l 'échantil lon original . Sur la face basale , la callosité est 
énorme , p resque détachée par une ra inure qui en limite le contour ; le bord colu­
mellaire — malheureusement mut i lé ainsi que le labre — commence à mon t r e r 
quelques-uns des denticules dont il est a rmé . Il n ' y a donc aucune hésitation au sujet 
de l 'assimilation de ce fossile à N. Capduri. 

D'au t re part , j e fais figurer un néotype géront ique , d 'une taille double de celle du 
type primitif, el absolument intact : le dernier tour porte 10 nodosités en avant 
desquelles est une dépression spirale, l imitée par une rangée d 'une , vingtaine au 
moins de petites pustules. Les denticules du bord columellaire sont effacés par l'âge 
ou par l 'usure. Il ne faut pas confondre ce fossile avec Paralurbo heptagoniatus 
C , du même gisement , qui a une spire conique, une ouver ture plus peti te et 
a r rondie , des tours étages, avec une ornementa t ion noduleuse qui en diffère 
beaucoup. 

Gisement des Angusl ines (pl. I I I , fig. 7-8), collection de Brun ; spécimen gé ron­
tique (pl. V, fig. 1-3), collection Cure t . 

Trochonerita mammaeformis [RENADXJ 

1907. Trochonerita mammieformis C O S S M . , / . c , p . 2 3 , p l . i v , f ig. 2 - i . 

Rien de nouveau à signaler au sujet de cette espèce, si ce n 'es t sa f rappante ana­
logie génér ique avec les figures publ iées , en 1868, par de Verneui l et de Lor ière , 
pour leur Turbo giyas (Pal . Esp . , p . 27, pl. m , fig. 1) du Néocomien supér ieur 
d 'Obon ; c'est la même obliquité dans l ' inclinaison du labre , toutefois l 'espèce d 'Es ­
pagne porte une couronne inférieure de tubercule obtus , au dernier tour . M. Cure t 
possède un spécimen qui peut, si le type de Mathéron est détrui t , servir de néo type . 

Pileolus inœquicostatus n. sp. 
P l . I I I , fig. 9 - l f i . 

Test assez épais . Taille petite ; forme peu élevée, subcirculaire , à sommet très 
excentré du côté postér ieur , vers lequel il forme une sorte de crochet au-dessus 
duquel le profil est incurvé , tandis que le galbe dorsal est, au contra i re , légèrement 
convexe. Douze costules anguleuses, crénelées par des aspérités égales à leurs 
interst ices, r ayonnen t sur la région antér ieure et sur les flancs ; en outre , sur la 
région postér ieure et excavée, il existe trois autres costules deux fois plus écartées 
que les précédentes , de sorte qu 'on reconnaî t immédia tement cette espèce à l ' inéga­
lité de l 'ornementat ion de ses deux extrémités . Contour basai presque circulaire, fes­
tonné par les côtes ; surface de la base gonflée pa r une callosité lisse, sur les deux 
tiers de son étendue ; la fente aper lurale représente un mince croissant de lune ; elle 
est encore plus étroite que l'espace septiforme qui la sépare du contour an tér ieur . 

S o i : , OÉOI.. ni; F n . — I'AUÎONTOI.OOH-. — T . X X I . — 1 9 . MÉMOIRE N" 5 1 . — 4 



D i m e n s i o n s . — Hauteur : 4 m m . ; d iamètre : 7,5 m m . Taille max imum : 13 m m . 
R a p p o r t s e t d i f férences . — Bien qu' i l existe déjà, à Orgon, deux espèces de 

Pileolus \P. urgonensis et michaillensis PICT . et CAMP . ) , ainsi que je l'ai p récédem­
ment signalé ', j e ne puis absolument confondre lesdeux cotypes ci-dessus décr i t savec 
leurs congénères , parce que leur forme est bien moins conique el sur tout parce que 
leur ornementa t ion est radicalement différente. P. urgonensis est d 'a i l leurs plus ovale, 
et la fente aperlurale de P. michaillensis esl plus la rgement ouver te . 

Gisement des Angust ines , cotypes (pl. I I I , fig. 9-14), collection de Brun . Gisement 
des Espeiras (pl. I I I , fig. 15-16), collection Chale le t . 

Calliostoma Bruni n. sp. 
P l . I l , fig. 1 7 - 2 0 . 

Taille moyenne ; forme un peu conoïdale, presque aussi large que haute ; l 'angle 
apical — d 'abord égal à 60° vers le sommet — s'abaisse à 50° à la fin de la crois­
sance : spire assez élevée, imparfa i tement conjointe parce que les tours sont un peu 
imbr iqués en avant ; leur hauteur esl sensiblement inférieure au tiers de leur largeur, 
ils sont plans et déclives, séparés par des su tures finement ra inurées ; leur surface 
paraît lisse au premier abord, cependan t on y observe quelques traces de sillons 
spiraux que l 'usure du test a presque en t iè rement effacés sur les deux cotypes é tu­
diés. Dern ie r tour égal à la moitié environ de la hau teur totale, quand on le mesure 
de face, fortement caréné à la pér iphér ie par un angle t ranchant qui n 'est que le 
prolongement de la petite saillie an tér ieure de chaque tour de spire . Base lisse, non 
convexe, même un peu creuse au centre qui est complè tement imperforé. Ouver ture 
peti te, subrhomboïdale ; columelle obl iquement excavée, non tordue en avant , se ter­
minan t seulement par un petit renflement tuberculeux contre le plafond. 

D i m e n s i o n s . — H a u t e u r : 20 m m . ; d i a m è t r e : 18 m m . 
R a p p o r t s e t d i f f é r e n c e s . — Deux espèces de l 'Urgonien blanc du Ju ra suisse 

(Trochus Zollikoferi et Renevieri PICT . et CAMP .) ont de l 'analogie avec celle que j e 
viens de décrire : toutefois elles sont régul ièrement coniques , avec un angle apical 
de 72" constant , de sorte que leur d iamètre est no tab lement supér ieur à leur hau teur ; 
en outre , la carène porte des dente lures qui font complè tement défaut chez C. Rruni. 
Comme on ne les connaî t qu 'à l 'é tat de moules , il n 'est m ê m e pas cer tain que ce 
soient des Calliostoma ; enfin leur o rnementa t ion spirale a laissé des traces bien plus 
visibles sur le moule que sur le test de not re coquil le . 

Gisement des Angust ines , deux cotypes , collection de Brun . Les Espeiras , col­
lection Chatelet . 

1. A . F. A . .S., 1900, t. XXIX, p . 11, p l . u, fig. 1-0. 



Ataphrus reductus GOSSMANN 
P l . I I . fif,'. 3 1 - 3 8 . 

1900 . Ataphus reductus COSSM. A. F. A. S . , p . 1 2 , p l . n , l i g . 16-19 e t 2 1 . 

Deux spécimens de celte espèce peu rare dans le faunule du Barrémien moyen 
d 'Orgon ont été recueillis dans le gisement de Brouzet et semblent indiquer la con-
temporanéi té des deux localités. Ainsi que j e l'ai p r é c é d e m m e n t fait r emarque r , c'est 
une coquille très dépr imée , presque discoïdale, superforée à la base et en t iè rement 
lisse ; néanmoins le dern ier tour est a r rondi à la pér iphérie de la base, el il ne porte 
aucune trace d 'angle ; la face de la spire forme une calotte peu proéminente sur 
laquelle se détache à peine la convexité des tours . 

En ce qui concerne l 'ouver ture , elle est par t icul ièrement rédui te , c i rculaire , à 
pér is lome in te r rompu sur la région pariétale ; le labre fait un angle de 50 à 55° sur la 
suture ; le bord columellaire esl la rgement calleux et la ra inure caractéris t ique du 
genre Ataphrus n 'y est que très peu visible. Cependant , il ne me paraî t pas dou­
teux que cette coquille appar t ient bien à ce genre , p récurseur des Gibhulidse de 
l 'époque ter t iaire, car elle présente bien tous les caractères des Ataphrus j u r a s ­
siques, sauf la taille beaucoup plus pet i te . Ce n'est d 'ail leurs pas le seul représentant 
de ce genre dans le Bar rémien , puisque — dans le précédent mémoire sur le g ise­
men t de Brouzet , — j ' a i décri t . 1 . graniformis qui est beaucoup plus globuleux, 
subsphér ique comme un grain de pilule. 

Gisement des Espeiras , collection de Brun. 

Rothpletzella barremica COSSMANN 

P l . I I , f ig . 2 7 - 2 9 . 

1907. Itnlhplelsella barremica COSSM., / . <•., p . 26 . p l . i v , fip. 5 - 7 . 

Toujours ra re , cette intéressante espèce n 'est représentée , dans les nouvelles 
récoltes qui m 'ont été communiquées , que par un spécimen en part ie intact, qu'il 
me semble intéressant de faire figurer, ne fût-ce que pour mieux préciser les diffé­
rences qui pe rmet ten t , à première vue, de séparer cette coquil le des nombreux 
échanti l lons de Calliotnphalus Pellati. 

Tout d 'abord , l 'absence d 'ombil ic et le galbe tectiforme du dernier tour ne per­
met tent pas d 'hési ter un instant ; la base est ici ornée de filets spiraux, serrés et 
obsolètes, qui ne peuvent se confondre avec les cordonnets g ranuleux de l 'autre 
espèce ; non seulement la fente ombilicale — qui existe au centre de la base, à la 
place de l 'entonnoir ombilical de C. Pellati — est à peu près close par la callosité du 
bord columellaire bien appliqué sur elle, mais encore il n 'existe au tour d'elle aucune 
trace de ra inure et de cotes concentr iques comme dans l 'autre coquille ; quelques 
plis d 'accro issement i r régul iers rayonnent seuls sur la région ombil icale. 

Le défaut caractér is t ique de parallélisme entre le labre et le bord columellaire se 
constate imméd ia t emen t quand on examine le profil de là coquille. 

La carène dentelée du dernier tour est dédoublée , à la pér iphér ie de la base, par 



un second cordon tuberculeux, moins proéminent que la carène et en re t ra i t sur 
elle. Au-dessous de la carène , il existe presque symét r iquement un cordon spiral el 
subgranuleux, un peu plus visible que ceux qu 'on disl ingue sur la rampe déclive 
comprise en t re la carène et la suture inférieure. 

Gisement des Angus l ines , collection de Brun . 

Monodonta pachyodon n. sp. 
P l . I I I , l i g . 1 -3 . 

Test épais. Taille moyenne ; forme turb inée , plus large que haute ; spire cour te , 
à galbe conoïdal en calotte, obtuse au s o m m e t ; quatre ou cinq tours peu convexes, 
conjoints, séparés par des sutures assez profondes, quoique non canaliculées ; leur 
surface semble absolument lisse. Dern ie r lour formant la plus grande part ie de la 
hau teur de la coquille, un peu dépr imé au milieu, de sorte que sa région pér iphé­
rique forme un bourrele t ar rondi qui se relie sans discont inui té avec la convexité de 
la base ; celle-ci est absolument lisse et perforée au centre par un étroit el profond 
ombilic. Ouver ture a r rondie , assez g rande , à péris lome discontinu sur la région 
par ié ta le ; labre peu épais, reclil igne et obl ique à 45" par rappor t à la suture à 
laquelle il se ratlache sans faire aucune sinuosité ; il esl lisse à l ' intérieur, el il ne 
faut pas confondre avec une pro tubérance in terne le fragment de test qui y adhère 
sur notre spécimen-type el qu'i l a été impossible de détacher sans r isquer de mut i ­
ler le labre ; columelle épaisse et calleuse, tordue au milieu par un énorme pli den-
tiforme, elle s 'enracine en arr ière tout au fond de la cavité ombil icale. 

D i m e n s i o n s . — Hauteur 13 mm. ; d iamètre : 15 m m . ; hauteur de l 'ouverture : 
11,60 de la hau teur totale. 

R a p p o r t s e t d i f férences . — Jusqu 'à ce que j ' a i e achevé de dégager l 'ouverture 
el la columelle de cet échanti l lon, j ' a i cru qu' i l devait se rappor te r au genre Ata­
phrus qui compte déjà deux représentants au m ê m e niveau ; mais la dent columel­
laire, el sur tout l 'enracinement de la columelle au fond de l 'ombilic, rappellent com­
plètement les caractères des Monodontes actuels ou tert iaires. Jusqu 'à présent je ne 
sache pas que l'on ail encore décrit de véritable Monodonta dans le système secon­
daire : tout ce qui en porte le nom doit p robab lement être éliminé du genre en ques ­
t ion. En tous cas, cette espèce s'en dist ingue par sa surface lisse et sa dépression au 
dern ier lour. 

Gisement des Angus t ines ; un ique , collection de Brun. 

Calliomphalus Pellati COSSMAIVN 
P l . I I , f ig. 2 1 - 2 6 . 

190". Calliomphalus Pellati COSSM., (. c , p . 25 , p l . i v , fig. 8-11 ; e t p l . v , l ig . 14 . 

Cette jolie coquille n 'est pas rare dans les gisements du Gard , mais elle y est 
presque toujours usée, de sorte que ma diagnose primit ive doit être un peu complé­
tée d 'après de nouveaux spécimens d 'une conservation mei l leure . 



Ainsi , par exemple , des cordonnets spiraux — dont je soupçonnais seulement 
l 'existence — ornent la r ampe excavée au-dessus de la suture ; ils y sont très se r rés 
au nombre de cinq environ. Les nodosités obsolètes et confluentes — que j ' a i signa­
lées égalemenl sur la carène au-dessus de cette r ampe — sont en réalité formées par 
le découpage de plis d 'accroissement très peu visibles sur la r ampe ainsi q u e sur la 
région comprise entre les deux angles du dern ier t o u r ; sur cette région, on voit en 
outre trois funicules subgranuleux , comme ceux qui existent sur la base et qui sont 
plus grossiers encore . Les deux gros cordons écartés , qui forment la pér iphér ie de 
l 'ombilic, sont garnis de crénelures emboîtées et mur iquées qui cor respondent à des 
accroissements pliciformes, alignés sur la paroi de l 'entonnoir ombilical , où ils 
croisent quelques funicules spi raux. La languette columellaire, la rgement développée 
au-dessus de cet ombil ic , n 'y prend pas son point d 'a t tache, mais elle se recourbe 
vers la région pariétale sur laquelle le pér is lome reste in t e r rompu , ce qui d is l ingue 
Calliomphalus de Delphinula. Enfin, le profil du labre est incl iné, en moyenne , à 
65° par rappor t à la su ture , mais il forme une ligne brisée vis-à-vis des deux angles 
du dern ier tour . 

Ces détails complémenta i res sont visibles sur les topotvpes que je fais reprodui re 
(pl. I I , lig. 21-24), collection de Brun (pl. I I , fig 25-26, , collection Chalelet . 

Gisement des Angust ines . 

Trochotoma barremica n. sp. 

P l . II , fijî. 3 0 - 3 3 . 

Taille assez petite ; forme de cuvette , à galbe externe conoïda l : sp i re cour te , peu 
proéminente ; quat re ou cinq tours à peine convexes, un peu étages en avant , au-des­
sous des sutures , par un angle spiral el subcaréné : le reste de leur surface semble 
lisse, p robablement à cause de l 'usure du lest, mais on y dist ingue — après un exa­
men très, attentif — des traces obsolètes de str ies spirales et très ser rées . Dern ie r 
tour formant presque toute la hau teur de la coquille, quand on le mesu re de face 
jusqu 'à sa suture inférieure ; il porte à la pér iphér ie une première carène bifide, 
séparée par une large ra inure excavée d 'un second angle s imple et t ranchant qui 
circonscri t la base ; l ' intervalle est orné de trois filets spiraux ; base à peine convexe 
au pour tour , s'infléchissant r ap idement pour former un vaste et profond en tonno i r 
sur les parois duquel on dist ingue des filets spiraux et obsolètes qui ne commencen t 
à apparaî t re qu 'à une cer ta ine dislance de l 'angle pé r iphér ique . Ouver tu re non 
intacte, le bas columellaire devait s 'at tacher au fond de l ' en tonnoir ombi l ica l . 

D i m e n s i o n s . — H a u t e u r : 12 m m . ; grand diamètre : 17 m m . 
R a p p o r t s e t d i f férences . — Cette coquille est la p remière , c royons-nous , qu 'on 

ait signalé de ce genre dans le système crétacique ; elle se dist ingue des formes j u r a s ­
siques par ses doubles el inégales carènes pér iphér iques , par son galbe conoïdal et 
presque conjoint du côté de la spire , enfin par son ornementa t ion peu marquée . 

L 'a t t r ibut ion génér ique n 'est pas douteuse, b ien que j e n 'aie pu constater l 'exis­
tence d 'une fente sur la carène dédoublée qui garni t le pour tour an té r ieur du der-



nier tour ; en effet, le mode d 'at tache du bord columellaire , au fond de la cavité de 
l 'ombilic, est tout à fait caractérist ique de Trochotoma ou Dit remaria. 

Gisement des Angust ines , deux colypes, collection de Brun . 

Curetia helicinoides n. yen., n. sp. 

P l . V . l i g . 1 2 - 1 4 . 

Taille moyenne ; forme subdiscoïdale, moit ié plus large que haute , carénée à la 
pér iphér ie , don t la spire bombée en calotte dépr imée fait une saillie un peu moindre 
que celle de la base, à part i r de la carène jusqu ' à l 'extrémité antér ieure de la colu­
melle . Quatre ou cinq tours presque plans, bientôt étages par une carène tout à fait 
an tér ieure , le dernier vaguement orné — sur sa r ampe postér ieure — par de larges 
côtes pustuleuses, 1res obsolètes el peu distinctes sur l 'unique spécimen-type ; carène 
pér iphér ique non t ranchante , mais légèrement a r rondie , séparant la base qui est 
lisse, déclive, non convexe, perforée au centre par un étroit ombil ic . Ouver ture 
subrhomboïdale , assez pel i le , encombrée par deux forts plis spi raux, l 'un formant 
un gradin très épais à la partie antér ieure de la columelle, l 'autre pariétal et moins 
saillant, un peu en avant de la carène pér iphér ique . 

D i m e n s i o n s . — Hau teu r : 23 m m . ; d iamètre : 33 m m . 
R a p p o r t s e t di f férences . — J e ne connais r ien, dans les terrains mésozoïques, 

qui puisse se rapprocher de celle é t range coquille dont l 'habitat paraît ne t tement 
mar in . M. Favre a, il esl vrai , d é c r i t — dans le Por t landien du Mont Salève — un 
genre Discotectus qui, quoique plus conique que notre Curetia, a aussi un pli antér ieur , 
mais plus saillant que celui ment ionné ci-dessus, sans pli postér ieur et sur tout sans 
ombil ic . 

Je comparerais donc plutôt noire fossile ba r rémien à Ilelicina tert iaire et actuel , 
qui a le même galbe et une columelle plissée, mais dont les autres cr i té r iums sont 
différents, sur tout la surface qui est l isse. 

Gisement des Angus t ines ; unique el incomplet , collection Cure l . 

Scurria asymmetrica n. sp. 
P l . I I I . l i g . 17 e t 2 1 - 2 3 . 

Taille assez petite ; forme conique, dyssymél r ique , à sommet un peu excentré du 
côté antér ieur ; profil légèrement excavé de ce côté, assez régul ièrement convexe du 
côté opposé ; flancs faiblement compr imés . Surface ent ièrement lisse, s implement 
marquée par des lignes concentr iques d 'accroissement qui paraissent peu régul ières . 
Contour basai régul ièrement elliptique, un i . In té r ieur inconnu . 

D i m e n s i o n s . — Diamèt re anléro-pos lér ieur : 14 m m . ; d iamètre t r ansve r sa l : 
11 ,5 min . : h a u t e u r : 10,5 m m . 

R a p p o r t s e t di f férences . — Aucune espèce de ce genre n'a encore été signalée 
à la base des terrains crétacés : Iielcion Moutonianum D'ORB . — qui est s implement 
désigné sans figure dans le P r o d r o m e — est une coquille circulaire, à sommet la té­
ral et peu élevé. Ensui te , il faut a t te indre le Gaul t pour t rouver H. conicum D'ORB. 



qui esl « aussi haute que large ». Les motifs pour lesquels je place la coquille de 
Brouzel dans le genre Scurria plutôt que parmi les Acmsea sont d 'o rdre pu remen t 
empi r ique , a t tendu que , m ê m e quand on en connaî t l ' impression muscula i re , les 
Acmteidœ el Patellidie sont souvent confondues ensemble ; à l 'état fossile et d 'après 
la seule inspect ion de la surface dorsale, il est absolument impossible de t rancher la 
quest ion. 

Cette coquille n 'est pas très rare à Brouzet el cependant elle a échappé aux 
recherches de Pel la t ; elle est d 'ai l leurs assez variable dans sa hau teur ; j ' a i p réc isé­
ment fait figurer, à ce point de vue, les deux extrêmes. 

Gisement des Angus t ines ; cotypes , collection de B r u n ; un bon spécimen, collection 
Chatelet . 

Dentalium barremicum n. sp. 
P l . II , lu; . 4 -5 . 

Tube presque cyl indr ique , à surface lisse, à galbe peu incurvé ; ouver ture et som­
met inconnus . D 'après le fragment unique que je fais figurer, il est impossible de 
détailler davantage la diagnose de cette espèce : on pour ra i t presque se borner à 
affirmer que c'est bien un Scaphopode . Cependant je me suis décidé à lui a t t r ibuer 
un nom spécifique, parce que , dans le bassin médi te r ranéen , l 'espèce la plus r ap ­
prochée s t ra t ig raphiquement . D. valangiense P . et C , du Néocomien inférieur, est 
une coquille rap idement élargie en avant et peu courbée , à laquelle il paraî t maté­
r iel lement impossible d 'a t t r ibuer notre fragment. Au-dessus du Barrémien , il faut 
r emonte r jusque dans l 'Albien pour t rouver une forme comparable et encore il 
s'agit d'espèces à test o rné , ce qui ne permet pas de les confondre avec D. barremi­
cum. Il ne reste donc que D. cylindricum S o w . , de l 'Aptien d 'Angle ter re , que 
d 'Orbigny et Colteau citent dans l 'Yonne : d 'après la figure du « Minerai Conchol . » 
(pl. 79, fig. 2), il semble que la surface esl striée lôngi tudinalement sur les emprein tes ; 
toutefois, dans le texte (p. 179], Sowerby a inscrit « smooth » ; s'agit-il du moule 
interne à l 'exclusion du test qui n'est j amais conservé ? Dans cette incer t i tude, en 
tenant compte de l 'écar lement géographique des gisements des deux coquilles, j e 
n'ai pu me résoudre à assimiler le fragment de Brouzet à la coquille d ' E x m o u t h . 

Gisement des Angus t ines , collection Chatelet . 

Coralliophaga (?) barremica n. sp. 
P l . I V , fig. 2 2 . 

Taille moyenne ; forme é t ro i tement allongée, méd ioc remen t renflée, t rès inéquila-
térale ; côté an tér ieur cour t el ovale ; côté postér ieur t rès allongé et ob l iquement 
t r onqué ; crochets peu p roéminen t s , prosogyres ; bord palléal peu a rqué , presque 
parallèle au bord supéro-anal . Surface lisse en apparence . 

D i m e n s i o n s . — Diamèt re antéro-postér ieur : 34 ; d iamèt re umbono-pal léal : 
17 m m . ; épaisseur des deux valves réunies : 16 m m . 

R a p p o r t s e t d i f férences . — J e suis 1res embarrassé pour le classement génér ique 



de cette coquille qui n'est cer ta inement pas une P l eu romye à cause de l 'existence 
d 'une couche de test non nacré qui ne porte aucune trace de granulat ions r ayon­
nan tes . D 'autre par t , il est peu probable que ce soit une Arca, malgré l 'écar tement 
des crochets qui ne sont pas en contact comme chez les véri tables Cypr icardes . En 
définitive, il faut a t tendre la récolle de matér iaux plus complets pour p rendre un 
par t i à ce sujet ; ce que je puis seulement affirmer, c'est que cet échantil lon ne res ­
semble à rien de ce que l 'on connaît à la base des te r ra ins crétaciques. 

Gisement des Espei ras , commune des P lans ; un ique , collection Chalelet. 

Pterocardia brouzetensis COSSMANN 
P l . I V , l i g . 13-15. 

1 9 0 7 . Cardium hrouzelense COSSM., I. c . p . 29 , p l . v , l ig . 1-3. 

Un spécimen tout à fait népionique de cette grosse coquille m'a été — fort à propos 
— communiqué pour compléter quelques détails de la diagnose originale. Il a exacte­
ment la forme tr igone, anguleuse el t ronquée du type, sa surface dorsale lisse, sa 
dépression anale l imitée par un angle a r rondi et ornée de quelques sillons r ayon­
nants . 

Charnière de la valve droite compor tant — un peu à droite du crochet — un gros 
bouton 3 b. tandis que 3 a est complètement confondue avec le bord retroussé du 
contour lunulaire ; en avante t presque à l ' intér ieur de la valve, onape rço i l très ne t te­
ment Ai et Ain séparées par une petite ra inure pour recevoir Au ; la n y m p h e 
est courte , étroite, courbée et séparée du corselet par une fine ra inure . Enfin la lame 
myophore , qui correspond à la dépression anale , est très net tement visible à l ' intérieur 
de la valve, tandis qu'i l est impossible de dist inguer Pi sur le bord anal . 

Gisement des Angust ines , collection Chatelet. 

Cardium microphlyctis COSSMANN 
P l . V . l i g . 2 4 . 

1907. Cardium microphlyctis COSSM., I. c . p . 3 0 , p l . v i , f ig . 2 5 - 2 6 . 

Je fais reprodui re ici un joli topotype valve, mesuran t 20 m m . de diamètre : sa 
surface très fraîchement conservée laisse apercevoir l 'élégant réseau de costules 
rayonnantes et concentr iques , plus grossières sur la dépression anale, dont l ' intersec­
tion forme les pustules ment ionnées dans ma diagnose originale. 

Les Angust ines , collection Cure l . 

Corbis Capduri COSSMANN 
P l . I I I , l ig . 24 hf's-27. 

Outre la charnière de la valve gauche — qui- mont re ne t tement les dents 2 et 4 b 
el la large fossette de la dent 3 a , — j e puis faire figurer actuel lement les valves mieux 
conservées et un spécimen valve qui , quoique un peu moins transverse que les échan-



lillons typiques de cette espèce, diffère néanmoins de C. axinseiformis COSSM. par sa 
forme moins haute et plus inéquilatérale. 

Chez tous ces individus , les stries rayonnantes ne sont visibles qu 'aux deux extré.-
milés , tandis que toute la région médiane 
ne porte que des sillons imbr iqués , séparant 
des rubans concentr iques el assez réguliers . 

En définitive, toutes ces formes sont 
ex t r êmement voisines les unes des autres , 
et il faut une réelle at tent ion pour y distin­
guer des muta t ions ; il faut sur tout disposer 
d 'échanti l lons bien intacts, sans quoi on 
r isque de les confondre ; c'est par la char­
nière pr incipalement qu 'on arrive à les sé­
parer avec cer t i tude, or il est bien rare 
qu'elle soit conservée. Quant à l 'ornemen­
tation elle est presque par tout la même, et 
le contour des valves a pu subir des défor­
mations par suite d'efforts de compression dus à la fossilisation : on ne peut donc t i rer 
de conclusions bien net tes de ces deux derniers cr i tér iums différentiels. 

D i m e n s i o n s . — Individu valve : d iamètre anléro-postér ieur : 55 m m . ; d iamètre 
umbono-pal léal : 50 m m . ; épaisseur des deux valves réunies : 37 m m . 

F i g . 3 . — Corhis Capduri COSSM. 

Corbis michaillensis [PICTET e t CAMPICHE] 

P l . III, fig. 2 8 . 

1866 . Fimbria michaillensis PICT. e l CAMP. C r c t . S t e - C r o i x , t . III, p . 2 8 1 , p l . c x x n , fig. 2 a , b, c. 

Test peu épais. Taille m o y e n n e ; forme ovale-transverse, médiocrement b o m b é e ; 
crochet peu saillant, faiblement prosogyre , situé à peu près au milieu de la longueur 
des valves. Ornementa t ion composée d 'une trentaine au moins de lamelles concen­
tr iques, assez régulières, plus ou moins t ranchantes , quelquefois avec une costule 
intercalaire et moins proéminente ; elles sont croisées ou plutôt décussées, sur tout 
dans leurs intervalles, par des lignes rayonnantes qui forment, vers les extrémités , 
des rugosités assez visibles, et sur les bords des valves, de fines crénelures . 

D i m e n s i o n s . — Diamèt rebucco-ana l : 38 m m . ; d iamètre umbono-pal léal : 27 m m . 
R a p p o r t s e t d i f f é r ences . — Notre fragment du Gard est ident ique à la figure 

publiée par Pic te t et Campiche : il n 'y a pas d'hésitation sur cette déterminat ion spé­
cifique. Quan t au genre , pas plus que les auteurs précités, j e n'ai pu étudier la char ­
nière de celte coquille ; mais il ne paraît pas douteux, d 'après l 'ornementat ion, le 
galbe symét r ique des valves, ainsi que d 'après les crénelures marginales dont elles 
sont munies , qu ' i l s 'agit bien d 'une Corbis, dénominat ion qui pr ime Fimbria, con­
t ra i rement à l 'opinion de Deshayes et de Picte t , puisque le nom Fimbria était p r é ­
employé , dès 1761, pa r Bohadsch (V. Fischer , Manuel , p . 1144). 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 
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Corbis Chateleti n. sp. 
Pl . I V , l ig . 2 6 - 2 9 . 

Test peu épais, fragile. Taille au-dessous de la moyenne ; forme ovale-transverse, 
un peu inéquilatérale ; côté antér ieur semi-ell ipt ique, à peine plus long que le côté 
postér ieur qui est plus ovalement at ténué ; contour palléal formé d 'un arc à grand 
rayon qui se raccorde sans discontinuité avec les courbes des contours l a t é raux ; 
crochets peu proéminents , prosogyres , situés à peu près au milieu de la longueur des 
valves; bord supérieur un peu convexe en avant des crochets, déclive et presque 
rectiligne en arr ière . Lunule étroite et creuse, bien limitée ; corselet lancéolé, presque 
aussi étroit, moins net tement caréné, accompagné d 'une dépression anale el excavée 
qui esl limitée par un pli r ayonnan t ; surface dorsale peu bombée sur tout sur la région 
postérieure, par tout ornée de stries concentr iques et rapprochées qui séparent des 
filets assez serrés el peu proéminents , non lamelleux sauf sur le pli postér ieur et sur 
la dépression anale ; ils sont déçusses aux deux extrémités par des costules rayon­
nantes qui y découpent de fines aspéri tés . 

Charnière assez étroite, limitée par un arc assez régulier au-dessus de la cavité 
umbonale : 3 a confondue avec le bord lunula i re , 3 b à angle droit avec elle, plus 
épaisse mais très courle ; Ai tr iangulaire et p roéminen te , rapprochée des cardinales ; 
Pi et P in très écartées, courtes et presque également p roéminen tes ; 2 et i b seules 
visibles sur notre spécimen de valve gauche. Bords faiblement crénelés. 

Dimens ions . — Diamètre antéro-postér ieur : 30 m m . ; diamètre umbono-pal léal : 
20 m m . ; épaisseur d 'une valve : 7 m m . 

R a p p o r t s et différences. — Il n'est pas possible de confondre cette espèce avec 
C. michaillensis qui a de véritables lamelles écartées, qui est dépourvue de dépres­
sion anale et dont le bord supérieur est à peu près symét r ique de par i el d 'autre du 
crochet, de sorte que ses extrémités sont à peu près équilalérales . 

Ici, la connaissance de la charnière nous fournil une preuve à l 'appui de notre 
détermination générique : c'est exactement la même formule que chez C. lamellosa 
du Lulécien, sauf que P m est beaucoup plus apparen te . Je n 'ai pu observer les 
impressions des adducteurs ni l impress ion pédieuse, mais il n 'est pas douteux que 
c'est bien une Corbis, ce qui confirme l 'a t t r ibut ion au même genre de l 'autre espèce, 
C. michaillensis. L 'abondance des espèces de ce genre (on en compte déjà quatre à 
Brouzet), comparable à celle du Bauracien corall igène, s 'explique par ce faciès spécial, 
très favorable au développement des Corbis. 

Gisement des Angustines, deux valves opposées, collection Chatelet . 

Phacoid.es Bruni n. sp. 
P l . I V , fig. 3 8 - 4 2 . 

Test médiocrement épais. Taille moyenne ; forme orbiculaire , assez compr imée , 
presque équilalérale ; côté antér ieur à peine plus court et plus a r rondi que le côté 
postérieur qui est déclive et longuement rectiligne en arr ière du crochet ; le contour 

http://Phacoid.es


anal fait ensuite un angle ar rondi avec le contour palléal qui se raccorde par une 
courbe circulaire cont inue avec le contour buccal . Crochets petits, peu gonflés, peu 
proéminents , prosogyres en contact, situés un peu en avant de la ligne m é d i a n e ; 
lunule, cordiforme, profonde, limitée par un gradin émoussé ; corselet étroit', anguleux, 
aussi allongé que la parl ie rectil igne du bord supéro-anal . Surface extrême peu b o m ­
bée, avec une faible-—mais assez large — dépression excavée sur la région anale, que 
limite un b o m b e m e n t rayonnan t et très obsolète ; on n 'y distingue absolument aucune 
autre ornementa t ion que des lignes d 'accroissement très peu visibles et non régu­
lières. 

D i m e n s i o n s . — Diamètres : 30 à 31 m m . ; épaisseur des deux valves réunies : 
13 min. 

R a p p o r t s e t di f férences . — La charnière ni l ' impression des adducteurs n 'ont pu 
être étudiées sur les spécimens tous valves qui m'ont été communiqués ; c'est donc 
seulement par l 'analogie de la forme extérieure que le classement génér ique est p r o ­
posé, mais il paraît bien probable que c'est un Phacoides s. sir., genre dont il existe 
déjà des représentants bien caractérisés dès la base du Jurass ique . En tout cas, ce 
n'est pas un Acropellalia, à cause de sa forme bien moins renflée et de l 'absence 
d 'ornements r ayonnan t s sur sa surface externe. 

Bruni a, d 'ail leurs, une ressemblance complète avec Lucina Cornueliana D'ORB., 

du Néocomien inférieur : on l'en dist ingue toutefois par sa forme plus orbiculaire , 
par sa lunule plus large, par son corselet plus étroit, et sur tout par l 'absence 
d 'ornementa t ion concentr ique sur sa surface dorsale. L. Sanclœ-Crucis PICT . et 
CAMP . , du Gault inférieur de Sainte-Croix, a le bord supérieur moins déclive en ar r iè re 
du crochet , elle est moins compr imée que P. Bruni el sa surface est concen t r iquement 
sillonnée avec une certaine régular i té . D'autre part , L. urgonensis DE LOR . (Mont 
Salève, pl. C, fig. 7) a une ornementa t ion de Corhis. 

Cette espèce n 'est pas très rare à Brouzet : j ' e n ai examiné une demi-douzaine de 
spécimens en bon état, néanmoins elle paraît avoir échappé aux premières recherches 
de Pellat dans ce gisement , et c'est seulement par la communicat ion des collections de 
Brun et Chatelel que j ' e n ai eu connaissance. 

Cyclopellatia acrodonta COSSMANN 

P l . I V , fig. 18 -21 . 

1907. / ' . acrodonta COSSM., I. c , p . 3 2 , p l . v i , fig. 1 - 2 . 

Une valve droi te , mon t r an t sa charnière , et un spécimen valve, d 'une conservation 
médiocre, tels sonl les nouveaux matér iaux à l 'aide desquels j e puis préciser la dia-
gnose génér ique de Cyclopellatia, le nouveau genre que j ' ava i s établi sur l 'unique valve 
gauche de la collection Pellat . 

Celle valve droile porte — comme la valve opposée — deux énormes dénis cardi­
nales et une petite lamelle P i ; la cardinale antér ieure étant contiguë au bord lunu-
laire, c'est une dent 3 l 'autre par conséquent 3 b, la fossette in termédiaire é tant 
destinée à loger 2 de la valve gauche ; en arr ière de 3 h est échancrée une large fos­
sette qui reçoit 4 b, et immédia tement après , contre P i , la large ra inure destinée à 
P u telle qu'elle est représentée sur la figure 9 de la page 32 de mon premier mémoi re . 



Cuclopell.fifia est donc bien du type lucinoïde. ainsi que je l 'avais fait pressentir ; 
toutefois ce genre se distingue de Phacoides, non seulement par l 'absence de lamelles 
A , mais encore par la grosseur et la saillie remarquables de 2 et de 3 A, cette dernière 
exactement sous le crochet, comme une dent 1. Je n'ai malheureusement pu encore 
étudier l ' impression de l 'adducteur antér ieur , ni vérifier si elle est digilée comme 
celle des Lucines en général , ou en forme de massue comme celle de Corbis. 

L'échantil lon valve est intéressant en ce sens qu'il pe rmet d 'apprécier l 'épaisseur 
ou le bombement des valves et leur défaut de symétr ie qui les écarte de Corbis, mal ­
gré la similitude apparente de l 'ornementat ion ; il est vrai , d 'autre part , que la dépres­
sion anale ressemble plutôt à celle des Lucines . 

Dimens ions . — Hauteur : 25 m m . ; diamètre bucco-anal : 29 m m . ; épaisseur des 
deux valves : 16 mm. avec le test. 

Astarte barremica n. sp. 
P l . I V , f ig. i l i - lS e l p l . V . fig. :>. 

Taille au-dessous de la moyenne ; forme transversalement allongée, très inéqui-
latérale, peu bombée ; côté antér ieur très court , arrondi ; côté postérieur ovale, a t ténué, 
mais non t ronqué; bord palléal peu a rqué , raccordé par un angle très a r rondi avec 
le contour anal ; crochets peu proéminents , en contact, prosogyres, situés au 1/5 de 
la longueur des valves, du côlé an t é r i eu r ; bord supér ieur déclive en avant, presque 
horizontal en arrière du crochet, puis obl iquement déclive el un peu arqué sur toute 
la région anale, lunule el corselet très étroits , peu dis t incts ; surface dorsale presque 
plane au milieu, déprimée sur toute la région anale qui cependant n'est pas net te­
ment limitée par un angle rayonnant : o rnementa t ion composée de sillons concen­
triques peu réguliers et peu profonds, qui séparent des rubans costuliformes et qui 
persistent sur la dépression anale. Bords des valves assez fortement crénelés. 

Dimens ions . — Diamètre antéro-postér ieur : 22 mm. : d iamètre umbono-pal léal : 
13 m m . ; épaisseur des deux valves réunies : 9,5 m m . 

R a p p o r t s e t différences. — Celte espèce est une mutat ion bien distincte d ' . l . 
elonyata D'OKB. qui caractérise sur tout le Néocomien de la France et du Ju ra suisse. 
Ses crochets sont situés beaucoup plus en avant et sa forme est moins compr imée ; 
en outre , l 'ornementation dorsale est plus ser rée , moins saillante, les rubans sont 
plus larges que les sillons qui les séparent , tandis que c'est l ' inverse pou r . - l . elon­
yata. 

Je n'ai pu en étudier la charnière , malgré que j ' a i e eu en communicat ion une 
jolie valve gauche de la collection Chatelet , car celle valve s'est brisée entre mes 
mains au moment où j 'a l lais en dessiner la charn ière ; il me reste le souvenir qu'elle 
portait bien 2 a, 2 b, mais je n'avais pu dégager de lamelles latérales. Néanmoins je 
pense que c'est bien une Astarte s. lato. 

Gisement des Angustines, type valve (pl. IV, fig. 46-48), collection de Brun ; une 
valve bien ornée de filets plus grossiers (pl. V, fig. 5), collection Cure t . 
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Cardita (Glans) Capduri COSSMANN 

P l . I V , fig. 30-3-i . 

1 9 0 7 . Garilitt Capduri COSSM., I. c , p . 3 3 , p l . v , fig. 13 . 

Trois valves droites du gisement des Angust ines , dont deux montrant leur char­
nière, me permet ten t de compléter la diagnose de cette espèce qui n'est pas aussi 
orbiculaire que le laissait supposer la valve gauche incomplète et insuffisamment 
dégagée qui servait de type dans mon précédent mémoire . 

La coquille est obl iquement subquadrangula i re , peu bombée , m ê m e fortement 
excavée sur la région anale dont le contour devait être sub t ronqué , tandis que le 
bord palléal et le contour buccal forment une courbe circulaire et cont inue . L 'o rne­
mentat ion est bien telle que je l'ai décri te, sauf qu'il y a une trentaine de côtes au 
lieu de 25 . Les crochets , peu saillants, sont situés au quar t de la longueur , du côté 
antér ieur . Le corselet est lisse et aplati . Charnière épaisse, à contour inférieur 
presque rectil igne au-dessus de la cavité umbonale : 3 a petite et contiguë au bord 
lunulaire, 3 b t r iédrique et orthogonale avec la précédente ; une fossette t r igone ent re 
elles, pour recevoir 2, el la fossette de 4 A très longue et très oblique ; lamelles Ai 
el An bien marquées , ce qui fixe le classement de cette espèce dans la section Glans 
de Cardita, el non dans les Cardiocardites ou Vénéricardes ; toutefois j e n 'a i pu 
observer s'il existe aussi une lamelle Pi comme chez Glans s. stricto. 

Une bonne valve gauche (coll. Chatelet; , du gisement des Espeiras , m 'a permis 
d 'autre par t de confirmer la présence de 2 el de 4 b ainsi que de An . 

La rectification faite au sujet du galbe non circulaire de ces valves m'oblige à 
compléter la comparaison que j ' e n avais faile avec C. neocomiensis D 'ORB . , qui — 
elle aussi — est quadrangula i re . quoique davantage, mais , en tous cas, beaucoup 
plus bombée , avec des crochets encore plus antér ieurs . Il en esl de même de C. qua-
drala D'OHB . , qui est tout à fait gibbeuse, presque aiguë en avant (si la figure est 
exacte ï el dont l 'ornementat ion comporte 38 cotes rayonnantes . 

D i m e n s i o n s . — Hauteur et longueur : 23 m m . : épaisseur d 'une valve : 10 m m . 

Cardita brouzetensis n. sp. 
P l . I V , fig. 2 3 - 2 5 . 

Taille assez petite ; forme trapézoïdale, convexe, très inéquilatérale ; côté an té r i eu r 
court , ovalement a t ténué ; côté postérieur largement dilaté, t ronqué ; bord palléal 
presque recti l igne, raccordé avec les contours latéraux par des arcs à petit rayon ; 
crochets gonflés, peu saillants, prosogyres en contact, situés au sixième de la lon­
gueur, du côté antér ieur ; bord supérieur excavé en avant du crochet , parallèle 
au bord palléal en ar r iè re du crochet, j u squ ' à sa jonct ion avec la t ronca ture 
anale qui esl obl iquement excavée. Lunule cordiforme, large, lisse, peu excavée, 
limitée par une profonde ra inure ; corselet étroit, lancéolé, lisse, anguleux ; 
surface dorsale presque aplatie en avant et au milieu jusqu 'à la croupe a r rond ie 
qui sépare la dépression anale et excavée, cor respondant à la t roncature ; o rne -



mental ion composée d'un treillis régulier de côtes concentr iques et r ayonnan tes , 
avec des granulat ions à l ' intersection, mais , quand la surface est fraîchement 
conservée, les granula t ions sont assez rapprochées pour masquer le canevas 
du treillis, ainsi que je l'ai constaté sur quelques places isolées ; sur la dépression 
anale, les costules rayonnantes sont subitement plus serrées . Bords des valves 
crénelés. 

Dimens ions . — Diamètre antéro-postérieur : 10 m m . ; d iamètre umbono-pal léal : 
11 m m . ; épaisseur des deux valves réunies : 10 m m . 

R a p p o r t s e t di f férences . — Il est bien possible que cette espèce se rappor te à 
C. valdensis PICT . el CAMP . , de l 'Urgonien du Jura , dont on ne connaît que le 
moule interne ; mais on ne peut affirmer que l 'o rnementa t ion est semblable ; d 'ail­
leurs, d 'après la figure, C. valdensis paraît avoir le crochet beaucoup plus sail lant et 
allongé que celui de C. hrouzetensis, et le bord palléal un peu excavé, le côté 
postérieur moins allongé. C. neocomiensis D'ORB. esl une espèce plus carrée , plus 
gonflée encore, dont les côtes anales sont différentes. C, quadrala D'ORB . , du Néo­
comien, est aussi haute que large. 

Gisement des Angust ines ; unique , collection de Brun . 

Pectunculus (?) Bruni n. sp. 
P l . I V , l ig . 3 5 - 3 7 . 

Taille petite ; forme déprimée, orbiculaire . à peu près symét r ique : crochet très 
peu gonflé, situé au milieu, non prosogyre en apparence . Surface dorsale lisse, peu 
bombée, avec une dépression faible sur la région anale . Plateau cardinal assez large 
pour la taille de la valve; aire l igamentaire peu distincte, cer ta inement dépourvue 
de fossette centrale ; dents sériales en éventail , occupant à peu près toute la largeur 
du plateau cardinal ; il semble que, du côté antér ieur , il existe une pro tubérance 
avec une fossette contiguë, qui indiqueraient l 'existence de lamelles Ai, A n ; mais 
cette apparence peut être at t r ibuée à l 'état de conservation du fossile, et il n 'y a 
aucune cert i tude actuellement à cet égard. 

D i m e n s i o n s . — Diamètre : 11 m m . ; épaisseur d 'une valve : 3 m m . 
R a p p o r t s e t différences. — Il n 'est pas sûr que cette coquille soit bien une 

Axinœa, section lisse de Pectunculus; ce qu 'on peut seulement affirmer, c'est qu'il 
ne s'agit pas d 'un Limopsis, puisqu'il n 'y a cer ta inement pas de fossette l igamentaire ; 
mais on se demande où s'insérait le l igament, car les dents paraissent s 'approcher 
jusque contre le crochet. Il faut donc a t tendre de nouveaux matér iaux avant d'en 
fixer le classement générique, surtout si l 'on découvre l 'existence réelle de lamelles 
antér ieures ; le genre Nuculina (= Pleurodon) compor te bien une lamelle latérale, 
mais du côté postérieur, et d'ailleurs sa forme est obl ique. Notre spécimen ressem­
blerait plutôt, par ses dents , à Stalagmium (= Nuculella) ; mais ce genre éocénique 
est oblique et ses dents ne sont pas symétr iques comme elles paraissent l 'être ici . 



Mytilus (Arcomytiltis) Pellati COSSMANN 

P l . I V , fig. 3 -6 . 

1 9 0 7 . Mytilus Pellati COSSM., I. c , p . 35 , p l . v , fig. 8 - 9 . 

L'unique spécimen, figuré dans mon premier mémoi re , était valve et incomplet 
sur la région palléale ; les deux valves séparées que je fais ac tuel lement reprodui re 
ne sont guère plus complètes au point de vue de leur contour , mais elles mon t r en t 
bien la bifurcation des côtes sur la surface dorsale, el en outre elles me permet ten t 
de décrire les caractères in ternes , quoique le crochet soit un peu endommagé , de 
sorte que j e ne puis affirmer que le bord cardinal soit édenté ; mais on dist ingue très 
net tement la ra inure l igamentaire , longue et limitée par une arête saillante ; sur le 
bord opposé ou palléal — qui est excavé — les stries divariquées viennent former de 
très fines crénelures . 

De cet examen — ainsi que d 'un quat r ième individu que m 'a aussi communiqué 
M. de Brun , il résulte bien, comme confirmation de mes précédentes indicat ions, 
q.ue M. Pellati se distingue facilement de M. michaillensis PICT . et CAMP .«par sa 
forme beaucoup plus étroite el plus allongée, par sa moindre épaisseur. D 'aut re 
part , son ornementa t ion est beaucoup plus grossière, malgré sa petite taille, que 
celle de M. Couloni MAKCOU, du Valangien, qui est presque aussi allongé que 
rfotre espèce. L 'un et l 'autre ont d'ail leurs la surface dorsale un peu excavée au 
milieu, tandis qu'el le est légèrement convexe chez M. Pellati. 

Je rappel le , à ce propos , que la section Arcomytilus AGASSIZ ( 1 8 4 2 ) , à laquelle je 
rappor te ce fossile, a pour génotype une coquille jurass ique : M. peclinalus Sow. 

Orgon ; collection Cure l . 

Pachymytilus exogyroides n. sp. 

Grande valve, élargie, obl iquement 
contournée , lisse en apparence , munie 
d 'une croupe dorsale t rès obtuse, qu i 
limite néanmoins une face aplatie sur la 
région anale et légèrement excavée, tandis 
que la région buccale est arquée et bom­
bée ; l 'extrémité palléale forme un arc 
d'ellipse a t ténuée , qui raccorde les deux 
contours . Le crochet n 'est pas bien dé­
gagé ni bien intact sur le spécimen dont 
il s 'agit; mais il ressemble un peu à celui 
d 'une Exogyre , quoiqu ' i l ne doive pas 
être réel lement enroulé . 

D i m e n s i o n s . — Diamèt re antéro-postér ieur : 125 m m . ; d iamètre umbono-pal léa l : 
100 m m . 

Fig. i . — Puchymytilus exogyroides GOSSM 



R a p p o r t s e t di f férences . — Quoique l 'échantil lon ci-dessus décrit ne soit pas 
dans un parlait état de conservation, je crois qu 'on peut , sans hésitation, le rappor ter 
au genre Pachymytilus, el même le rapprocher d 'une nouvelle espèce por l landienne 
el encore plus élargie, mais moins contournée , que M. Favre vient de décrire sous 
le nom P. obtusus, dans sa récente monographie paléontologique du Salève (près 
Genève) . Les couches coralligènes de celte chaîne ont une faune qui présente beau­
coup d'analogie avec celle de Brouzet, tant par la présence de nombreuses formes de 
Nérinées et de Néri tes, que par les Pélécypodes et surtout les Rudis tes , toutefois 
avec des mutat ions qui représentent un faciès un peu plus ancien, de sorte que 
MM. Joukowsky et Favre y ont nettement séparé le Por l landien de l ' Infravalan-
gien confondu par de Loriol avec le Barrémien. 

Lithodomus avellana n'ORiiic.NY 

P l . I V . f ig . 7-!i. 

1 8 1 1 . Lithodomus avellana H'ORD., P a l . IV.. 1 e r . , c r é t . . t. I I I . p . 2 9 1 , p l . c c c x u v , fig. 1 3 - 1 5 . 
1 8 5 2 . — H'OHB., P r o d . , t . I I , p . 107, 17' é t . , n» 72-1. 
1 8 6 7 . — PICT. e t CAMP. , T e r r . c r é t . , S t e - C r o i x . p a r t . I I I , p . 520 , p l . c x x x v n . fig. 2 - 1 . 

Il n 'y a que peu de choses à ajouter aux excellentes figures et aux diagnoses qui 
ont été successivement publiées sur celte espèce : la surface des spécimens de 
Brouzet ne mont re pas de lignes d 'accroissement aussi marquées que les plis dus 
au crayon des dessinateurs de la Paléontologie française et de la Monographie de 
Sainte-Croix, cette surface est complètement lisse, régulièrement ovoïde, sans 
aucune trace de dépression anale; les crochets gonflés el obtus sont absolument invi­
sibles sur les échantil lons valves. 

Comme l 'ont indiqué Pictet et Campiche, celte espèce se dist ingue facilement de 
ses congénères par sa brièveté el par son galbe ovoïde. Les espèces néocomiennes 
sont plus allongées ou plus quadrangulai res . 

Peu rare au gisement des Angustines (collection de Brun) . 
Bien que Morris ait signalé celte espèce dans le vieux grès vert de Maidstone, en 

Angleterre , M. H . W o o d s ne l'a pas reprise dans sa récente monographie des Lamel­
l ibranches crétaciques de la Grande-Bre tagne . 

Modiola Chateleti n. sp. 
P l . I V , fig. 1 0 - 1 1 . 

Taille petite ; forme assez étroite, médiocrement tordue , peu dilatée en ar r iè re , 
at ténuée mais non aiguë en avant ; crochet presque terminal , obtus, p rosogyre , à 
peine dépassé par le contour a r rondi du côté buccal qui est ensuite un peu excavé 
sur loule sa longueur ; bord palléal semi-el l ipt ique, se raccordant par une courbe 
régulière avec l 'extrémité ovale de la valve. Surface dorsale bombée sur le grand 
axe, dépr imée sur toute la région anale, excavée sur la région buccale ; o rnemen­
tation composée de costules rayonnantes el divergentes, bifurquées sur tout sur la 
dépression anale où elles sont assez larges el séparées par de profonds sillons ; elles 



cessent sur la c roupe ar rondie qui divise en deux la coquille, et toute la région buc ­
cale paraît lisse, sauf des plis d 'accroissement en gradins peu réguliers . Bord cardinal 
édenté ; tout le contour palléal, taillé en biseau, est muni de crénelures assez gros­
sières, tandis que le contour buccal est lisse. 

D i m e n s i o n s . — Grand diamètre : 14 m m . ; largeur : 7 m m . ; épaisseur des deux 
valves réunies : 7,5 m m . 

R a p p o r t s e t di f férences . — L ' espèce la plus voisine de celle-ci est M. salevensis 
w. LOHIOL, qui est beaucoup plus élargie et striée, m ê m e sur la région buccale , par 
des sillons en chevrons sur la croupe dorsale ; ce dernier cr i tér ium est sur tout 
impor tant , car P ic le t insisle bien sur la grande variabilité de la forme des valves, 
suivant les gisements où elle a été recueill ie, en général plus élargie dans ceux de 
l'LJrgonien. La petite valve vidée 'que je prends comme type de M. Chateleti a exacte­
men t la. même forme que le spécimen valve que je fais figurer comme plésiotype ; 
deux autres spécimens moins bien conservés me permet ten t de constater que les 
caractères de notre espèce du Gard sont très constants . 

Gisement des Angus t ines ; type, collection Chate le t ; trois spécimens valves, collec­
tion de Brun . 

Perna Allardi COSSMANN 
P l . I V , l i g . 1-2. 

1907. Perna Allardi COSSM., c . p . 35 , p l . v i , fig. 2 3 - 2 4 . 

Les deux valves de celle espèce que je fais reprodui re ici sont un peu plus com­
plètes que celles du spécimen valve qui a été décri t comme type dans mon p remie r 
mémoire ; elles ont le contour anal plus dilaté que ne le laissait supposer la figure 
originale ; il en résulte que la coquille est assez large et que les dimensions (28-16) 
calculées par approximat ion se t rouvent être exactement celles des valves actuelles ; 
celles-ci ne sont pas en contact quoiqu'el les appar t iennent bien au même indiv idu; 
elles divergent la rgement sur tout le contour , sauf du côté anal en arr ière du crochet , 
précisément du côté où l 'échantil lon type laissait apercevoir la charnière l igamentaire 
et le nombre des fossettes que j ' a i p récédemment évalué à sept ou hui t . Ici , il est 
impossible de les dis t inguer ni de les dégager . 

Une autre constatation à signaler, c'est que P. Allardi ne paraî t pas a t te indre une 
grande taille, puisque le nouveau spécimen en question a à peu près les mêmes 
dimensions que le type . 

Gisement des Angusl ines , collection de Brun . 

Pecten (Neithea) atavus RŒMER 
P l . I I I , fig. 1 8 - 1 9 . 

[V. la s y n o n y m i e , p . 3 7 , p l . v , l i g . 19). A j o u t e r : 

1899 . Vola (Janira) atava ANTHI'I .A. K r e i d e K a u k a s u s . Beilr. Pal. Orients, t . X I I , p . 7 1 . 
1900 . Vola atava MULI.BR. J u r a u . K r e i d e d . O s t A f r i k a , t . V I I , p . 5 5 1 , p l . x x i v , l i g . 4 . 
1 9 0 3 . Pecten (Neithea) atavus W o o u s . C r e t . L a n i e l l i b r . , t . I , p . 197 , p l . x x x i x , fig. 1-5. 

Une excellente valve inférieure, mont ran t les deux oreillettes, me permet de don­
ner de meil leures figures de celle espèce : outre les six grosses côtes et les trois arêtes 
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intercalaires, cette valve porte des filets rayonnants , plus ou moins visibles, sur les 
côtes principales et entre les arêtes secondaires, et quelques traces d 'o rnementa t ion 
concentr ique, composée de chevrons très serrés . 

Si l'on se reporte aux figures publiées par M. I I . W o o d s , dans sa Monographie des 
Pélécypodes crélaciques de la Grande-Bretagne, on remarque — indépendamment 
de la taille - d'assez çrandes différences entre notre valve bar rémienne et celle du 
« vieux grès vert » ou Néocomien d 'Upware , dont les côtes sont moins écartées et 
plus proéminentes , avec des arêtes secondaires plus serrées el plus nombreuses . II 
serait donc possible que l'espèce bar rémienne de Châtil lon-de-Michaille, du Mont 
Salève et du Gard, fût une mutat ion distincle de la forme néocomienne qui se t rou­
verait alors cantonnée dans les gisements de l 'Allemagne du Nord, de l 'Aube, de 
l 'Yonne, de l 'Ain et de l 'Angleterre. Le nom atavus(= neocomiensis) étant réservé à 
la forme typique, il faudrait par suite reprendre , pour la mutat ion du Barrémien, 
Neithea Matheroniana DE LORIOI. ( 1 8 6 6 , Foss. corail. Urgon. , p . 6 6 , pl. K, fig. 9 ) . 

Mais cette question ne pourra être résolue que d 'après la comparaison de bons spéci­
mens , non décort iqués, de ces diverses provenances ; en a t tendant , je n'ai pas cru 
nécessaire de modifier ma déterminat ion primit ive. 

Pecten (Neithea) Deshayesianus MATHEHON 

P l . I V , l ig . 15-17. 

V . la s y n o n y m i e , p . 3 6 . p l . v , l ig . 1 1 - 1 2 ) . 

Une toute petite valve inférieure, d 'un diamètre de 1 5 ou 1 6 m m . seulement , mais 
mieux conservée que le gros spécimen précédemment figuré, et surtout munie de ses 
oreillettes lisses comme le reste de la surface, gonflées comme deux bourrelets la té­
raux qu 'une étroite et profonde rainure sépare de la convexité dorsale. 

Jusqu 'à présent , j e n'ai pu étudier la valve supérieure et vérifier si elle porte les 
radiat ions signalées par M a t h é r o n ' . Mais, sous le crochet, la fossette l igamentaire est 
encadrée de deux protubérances denliformes qui produisent également des saillies 
sur le contour inférieur du bord cardinal , au-dessus de la cavité umbonale . 

Gisement des Angusl ines , coll. de Brun. 

Chlamys Robinaldina [D'ORBIGNY, 
P l . I I I , l i g . 2 0 . 

1 8 4 6 . l'ecten Rohinaldinus K'OHH. P a l . fr . c r é t . , t . III, p . 5 8 7 , p l . c c c c x x x i , fig. 3 - 1 . 

1 8 5 0 . — n ' O n u . P r o d . , t . I I , p . 8 3 , 1 7 ' é l . , n" 3 9 0 . 

1 8 5 3 . Peclen aptiensis P I C T . e t H o u x . G r è s v e r t s , p . 5 1 1 , p l . x i . v i , fig. 3 . 

1 8 6 1 . P e c ( e n Rohinaldinus I>IÎ LOH. M t S a l è v e , p . 1 0 1 , p l . x n , fig. 1 0 - 1 1 . 

1 8 6 9 . — PICT. e t CAMP. S t e - C r o i x , t. I I I , p . 1 8 8 , p l . c i . x x , fig. 1 - 5 . 

1 9 0 7 . Chlamys cf. Lardyi COSSM. B r o u z e t , p . 3 8 , p l . v , f ig. 1 0 ( n o n P . e t C ) . 

Le nouvel é c h a n t i l l o n — p r e s q u e ent ièrement décort iqué, — q u e j e fais figurer ici 
n 'est guère mieux conservé que celui précédemment décrit et rapporté à tort à 

1 . D a n s ' u n e é t u d e — q u e j e p r é p a r e s u r l e B a r r é m i e n d u g i s e m e n t d ' O r g o n — j e c o m p t e a p p o r t e r d e 

n o u v e l l e s p r é c i s i o n s a u s u j e t d e l a l i m i t a t i o n d e c e t t e e s p è c e d o n l il y a l i e u d e d i s j o i n d r e u n e f o r m e n o u ­

v e l l e e t b i e n d i s t i n c t e p a r s a v a l v e s u p é r i e u r e . 



C Lardi/i P ie r . el CAMP , qui esl une espèce valangienne, landis que C. Rohinaldina, 
d'ailleurs 1res variable, a une exlension s l ra t igraphique beaucoup plus grande . 

Cet échantil lon mont re une partie de la grande oreillette buccale, remarquable 
par sa dépression r ayonnan te ; sur la partie décort iquée de son lest, on voit encore la 
trace des nombreuses costules rayonnantes et serrées qu'il était presque impossible 
de dis t inguer sur le spécimen de la collection Pellat . Par contre , on les devine plutôt 
qu 'on ne les aperçoit sur les fragments conservés du test. Malheureusement il ne reste 
aucune trace des stries obliques que Piclel a signalées dans les intervalles des côles, 
el qui ne sonl p robab lement visibles que sur les spécimens plus fraîchement conser­
vés que le nôt re . 

En tous cas, par le nombre de ses coslules, il se rapproche précisément du 3 e type 
catalogué par Piclel qui indique jusqu 'à 80 côles, tandis que C. Lardyi n 'en a que 55 
au plus ; or ce 3'' type se trouve dans l 'Urgonien du Jura suisse, et c'est ce qui me 
décide à y rappor te r le fossile de Brou/.et, en at tendant qu 'on en ail recueilli de 
meil leurs exemplai res . 

Gisement des Angust ines , collection de Brun . 

Eopecten cf. urgonensis [Picr. et CAMP.] 

P l . I I I , Oif. 2 4 . 

l'.HiT. Ilinniles? urgonensis G I S S M . , I. c, p . •'*!>, p l . v , 

Au lieu d 'un moule in terne , je suis actuellement en mesure de faire figurer un 
spécimen beaucoup plus grand, muni de son test : il s'agit, bien entendu, de la valve 
libre, mais elle est beaucoup plus orbiculaire que celle déjà figurée dans mon p r e ­
mier mémoire ; en outre , son ornementat ion ne comporte pas les 30 costules que 
le moule semblai t annonce r ; elle se compose d 'une série de fines costules filiformes, 
peu régulières et parsemées de pustules peu rayonnantes . Cet aspecl est — il faut 
l 'avouer — passablement différent de celui que représentent les diverses figures de 
la pl. CI.XXYII, dans la monographie de Pictel ; cependant , comme l'espèce est 
variable et po lymorphe , en général mal conservée dans les gisements du Jura neuf-
chàlelois, je ne puis me résoudre à proposer pour notre unique échantil lon une 
dénominat ion nouvelle. 

Quant au changement génér ique , je crois qu'il n 'y a pas d'hésitation possible : 
c'est bien un Eopecten dans le sens qu 'y a attaché M. H . Douvillé ; il est vrai que je 
n'ai pu ent iè rement dégager les abords du crochet pour vérifier si le prodissoconque 
a bien le faciès d 'un Peclen. 

D i m e n s i o n s . — Largeur : 9 cm. ; hauteur : 10 cm. au moins . 
Gisement des Angust ines , collection de Brun . 



Céphalopodes et Brachiopodes 
PAU 

P. DE BRUN 

Aptychus sp. 
P l . V , fig. 4 . 

Les Céphalopodes sont toujours très rares dans les formations bar rémiennes à faciès 
urgonien. 

D 'Orgon, M. Kilian a cependant décrit et figuré 1 un exemplaire unique de Desnm-
cenis Charrieri [D'ORB . ] , var. Cureti KILIAN (coll. Curel ) , et il a signalé (eod. /oc, 
p. 291 , en note) des spécimens de très petite taille ou indéterminables du même 
genre, recueillis par M. Pellat . 

Les calcaires de Brouzet sont encore moins riches : ils ne nous ont olfert qu 'un 
Aptychus malheureusement incomplet , mais que nous figurons néanmoins , pour ne 
rien omet t re de la faune de ce gisement. 

Notre échantillon est mince el fragile: il esl orné de cotes imbr iquées et aiguës, 
arr ivant presque perpendiculai rement au bord suturai qui esl aplati et ligure une sorte 
de triangle très allongé. La coquille est obl iquement traversée par un pli r ayonnan t , 
correspondant à la série des sinus formés par les côtes concentr iques; l 'espace compris 
entre ce pli et la ligne sulurale est faiblement excavé. 

Celte coquille rappelle beaucoup Aptychus Seranonis COQ . figuré par Piclet'-. mais 
ses côtes sont moins serrées. L'état défectueux de noire échantillon ne nous permet 
pas de pousser plus loin cette comparaison. 

Gisement des Angust ines , très ra re . Inconnu à Orgon. 

Rhynchonella Renauxiana D'ORH. 

P l . I V , l i g . 49-51, e t p l . V , fig. 1 7 - 1 8 , 2 2 - 2 3 . 

1845 . Rh. Henauxiana n'Ouït. P a l . f i \ c r é t . , t. I V , p . 2 3 , p l . c c c c x c u , fig. 5 à 8. 

1906. — GIIÉII. e t JACOB. B a r r . A l p e s - M a r i t . Ann. Soc. Lettres, Se, Arts, t . X X , p . 9 2 , p l . x m , 
fig. 1 à 5, e t p l . x i v , fig. 1 à 4 . 

1913. — JACOII e t FALLÛT. É t . R h y n c h . n c o c . S . -F , . F i \ , p . 6 1 . 

Nous rappor tons à cette espèce un certain nombre d 'échanti l lons assez voisins 
comme taille et aspect, ornés de 22 à 28 côtes vigoureuses et aiguës, et présentant 

1. Ann. Univ. Grenoble, 1895 , p . 286 e t s u î v . 

2. Mél. paléont., p . x x v m , l i g . 10 . 



Rhynchonella lata D'ORB., var. minor JACOB et FALLÛT. 

1817. H. lata i> '0nu . Pal. fr. Crét . . t. I V , p. 2 1 , pl. ccccxc i , fig. 12 à 17 . 

1872 . — PICTET. Desc . crét. Ste-Croix, t. V , p. 2 1 , pl. cxcvu , fig. 1 à 5. 
1913 . — var. minor J A C . et FAI.I. . Rhync. porll . néoc. S . E . Kr., p. 57 , pl. v m , fig. 1 8 - 2 1 . 

Trois échanti l lons, en trop mauvais état pour être figurés, peuvent être rapprochés 
avec cert i tude de la variété minor, décrite et figurée par MM. Jacob et Fal lot dans 
leur beau mémoire sur les Rhynchonel les du Sud-Est de la France . L'un d'eux es t 
presque ident ique à la figure 20 publiée par ces auteurs : il porte 37 côtes et ses 
dimensions sont : hau teur : 14 m m . ; largeur : 16 m m . ; épaisseur : 9 m m . 

Gisement des Angus t ines , r a r e ; inconnue aux Espeiras. Très commune à Orgon . 

la forme caractérist ique du crochet , le méplat légèrement concave et limité par une 
carène émoussée, conformément aux cr i tér iums indiqués par MM. Guébhard et 
Jacob. La place et l ' importance du sinus frontal et les rappor ts entre les différentes 
dimensions sont assez variables, ainsi qu 'on en pourra juger par le tableau ci-dessous. 

Nous avons cru intéressant de figurer cette espèce à différents âges (ce qui n 'avait 
pas encore été fait) pour mont re r l 'écart qui existe entre le stade adulte et le stade 
népionique. Chez ces derniers (pl. IV , fig. 5 1 ; et pl. V, fig. 17-18), les méplats des 
deux valves forment un angle rent rant , assez aigu et profond, les carènes sont plus 
accusées et plus net tes , et le crochet un peu plus r ecourbé ; on remarque , en out re , 
une tendance très marquée à l 'aplatissement et à l 'amincissement. Il est souvent 
difficile de les dis t inguer des adultes de R. lala D'ORB . , var. minor JACOB et FALLÛT, 

que nous signalons c i -après . Le nombre des côtes, cons tamment inférieur à 30, 
ainsi que leur profil aigu, nous paraissent un assez bon cr i té r ium. 

Quelques gros spécimens (pl. IV, fig. 49-50) tendent à se rapprocher de R. irré­
gula ris PICTET , pa r leur taille plus forte, pa r leurs constrict ions concentr iques au 
crochet, par leurs i rrégulari tés ou gibbosités plus marquées . Cependant , comme le 
nombre des côtes (23 à 28) est bien inférieur à celui que porte normalement l 'espèce 
de Pictet (30 à 60), nous n 'avons pas cru devoir les séparer de R. Renauxiana dont 
ils const i tuent probablement le stade géront ique . 

La taille et la forme normales , se rapprochant du type de d 'Orbigny, sont au con­
traire représentées par l 'individu figuré sur la planche V (fig. 22-23). 

D i m e n s i o n s . Spéc. typique Spéc. géront. Spéc. jeune Spéc. nêpion 

l l a u l o i i i ' 27 m m . 30 m m 18 m m . 14 m m . 

L a r g e u r 28 — 30 — 20 — 14 

É p a i s s e u r 22 — 22 — 11 — 8 

Gisement des Angust ines , f réquente ; inconnue au gisement des Espeiras . Assez 
commune à Orgon. 



Terebratula russillensis P. DK Loiuoi, 
P l . I I . fig. 1 6 ; p l . I I I , l ig . 5 1 - 5 6 . 

1 8 6 6 . Terebratula russillensis I>E LOH. M o n t S a l è v e , p . 8 8 , p l . i, fig. 1 2 à 1 5 . 

1 8 7 2 . — — PICTET. D e s c . c r é t . S t e - C r o i x , I. V . p . 6 8 , p l . c c u , fig. 1 à 8 . 

Celle espèce biplissée, renflée, Irapue, présente un faciès tout à fait à par t , à cause 
de son crochet très volumineux, court et recourbé, te rminé par un foramen très 
la rgement ouvert . Elle esl ornée de très fines costules rayonnantes ou filets caracté­
r is t iques, qui ne sont visibles que sur les échantil lons intacts, lesquels sont très r a r e s ; 
nous en figurons un dont voici les dimensions : 

Hau teur : 17 m m . ; largeur : 12 m m . ; épaisseur : 10 m m . 
Gisement des Angust ines , peu r a r e ; assez fréquente dans les couches de base des 

Espe i ras . Commune à Orgon. 

Terebratula acuta QUK.NSTEDT 
P l . I V , l ig . 5 2 - 5 3 . 

1 8 5 1 . Terebratula acuta QIJEXST. H a n d b . P e t r e f . . p . 1 7 3 , p l . x x x v m , l i g . 2 . 

1 8 7 2 . — — PICTET. D c s c . c r é t . S t e - C m i x . I. V , p l . <:cn. fig. 1 1 à 1 8 . 

1 8 1 7 . — pneloni/a H'ORII P a l . IV. c r é t , t. I V , p . 7 5 . p l . KVII, fig. I à 6 non S o \ v . \ 

Piclet Hoc. cit., p . 77) considère comme douteuse l 'existence de celle espèce dans 
l 'Urgonien ; cependant nous ne pouvons rappor ter qu'à elle un certain nombre 
d'échantillons biplissés, allongés, amincis du côté du crochet qui esl peu volumineux, 
à peine recourbé, avec un foramen de médiocre dimension. A l'état népionique où 
les plissements n 'ont pas encore apparu, la coquille est plus aplat ie, mais les autres 
caractères sont déjà bien apparents . 

D i m e n s i o n s . — Adulte : Hauteur : 20 m m . ; largeur : 15 m m . ; épaisseur : 10 m m . 
Jeune : — 13 — — 11 — — fi — 

Gisement des Angustines, assez r a r e : plus fréquente dans les couches de la base 
des Espeiras. Existe à Orgon. 

Terebratula Moutoniana D'ORRIGNY 

Pl . V , l i g . 1 1 1 - 2 1 . 

I S S " . Terebratula Moutoniana U'OBII. P a l . fr . c r é t . , t. I V , p . 8 9 , p l . n v . fig. I à 5 . 

1 8 7 2 . — — PICTET. D c s c . c r c t . S t e - C r o i x , t. V , p . S 6 , p l . c e n t . l ig . 1 - 3 . 

Les échantil lons de Brouzet que nous inscrivons sous ce nom ne diffèrent du type 
de d 'Orbigny que par leur taille beaucoup plus petite ; tous les autres caractères , 
très apparents même chez les jeunes individus, sont bien ident iques . Ils s 'éloignent 
des individus figurés dans l 'ouvrage de Pictet par leur largeur propor t ionnel lement 
beaucoup moindre . Cet auteur cite l 'espèce dans l 'Urgonien de Morleau el la Bus-
sille. 

Dimens ions . — A d u l t e : H a u t e u r : 15 m m . ; l a rgeu r : 13 m m . ; épa i s seu r : 7 m m . 
Jeune : — 11 — — 10 — — 6 

Gisements des Anguslines et des Espeiras, assez ra re . Orgon. 



Terebratula Cossmanni DK BRUN n. sp. 
P l . V , fig. 2 9 - 3 1 . 

Taille pe l i l e ; forme dépr imée, un peu plus haute que large, étroite dans la région 
cardinale , élargie et un peu t ronquée dans la région frontale, la plus grande largeur se 
t rouvant au tiers inférieur de la coquille, de sorte que son aspect est un peu pir i forme. 
Valves également b o m b é e s ; la plus grande est uniformément a r rondie , sauf sur le 
bord frontal où elle présente une dépression médiane ; petite valve semblable , bordée 
— de chaque côté — d 'une assez forte dépression qui s 'at ténue graduel lement et 
cesse presque au centre de la coquille. Crochet sans carène, long, mince, peu r ecourbé ; 
foramen petit, étroit , allongé, surmontant un très court del l idium. Commissures 
latérales presque droites et formant un faible s inus dirigé du côté de la g rande valve, 
commissure frontale formant une ligne arquée en dessous et relevée sur ses bords . 
Test lisse, marqué de stries d 'accroissement peu distantes et assez visibles. 

D i m e n s i o n s . — H a u t e u r : 12 mm. ; largeur : 11 m m . ; épa isseur : 7 m m . 
R a p p o r t s e t d i f férences . — Il y a lieu de comparer cette espèce à T. Germaini, 

Mouloniana et tamarindus ; elle se rapproche de la première par sa forme, par la 
petitesse de son foramen, par ses dépressions latérales, mais elle s'en écarte par sa 
faible épaisseur, par la longueur de son crochet, enfin par ses stries d 'accroissement . 

De la seconde, elle offre la faible épaisseur, les dépressions latérales et la forme 
des commissures latérales ; mais elle en diffère par la minceur et la courbure bien 
moindre de son crochet , par son foramen plus petit , par l'égal b o m b e m e n t de ses 
valves, par son bord frontal plus for tement a rqué . 

Quant à la t roisième, elle est très analogue comme f o r m e ; mais son crochet esl 
plus petit et caréné, ce qui la fait ranger dans le genre Zeilleria. tandis que notre 
nouvelle espèce est une Terebratula s. stricto. 

Gisement des Angus t ines , couches de la base des Espeiras ; très ra re . Inconnue à 
Orgon . 

Zeilleria tamarindus [J. SOWERBY] 
P l . V , fig. 26 -28 . 

1836. Terebratula tamarindus. S o w . in F i r r o x . Trans. genl. Soc., t. I V , p . 338 , p l . M V , fig. 8. 
1817. — D'ORB. P a l . f r . c r é t . , t . I V , p . 72 , p l . n v , fig. 1 à 10 . 

1872 . Tereb. {Waldheimia) tamarindus PICTET. D e s c c r é t . S t e - C r o i x , t. V , p . 9 6 , p l . c c i v , f ig. 1-3. 

Les spécimens que nous rappor tons à cette espèce sont de petite taille, comme du 
reste tous les Brachiopodes de Brouzet , sauf Rhynchonella Renauxiana; ils se r ap ­
prochent , par leur forme, d e l à figure 1 dans P ic t e t ; leurs commissures latérales sont 
cependant un peu plus inclinées du côté de la grande valve et leur commissure frontale 
est légèrement s inueuse. Le crochet peu volumineux, peu recourbé , est ne t tement 
caréné, de sorte qu'i l n 'y a aucun doute sur la déterminat ion génér ique de nos échan­
tillons qui — cont ra i rement à ce qui a lieu pour les espèces ci-dessus — paraissent , 
en vieillissant — marque r une tendance à l 'aplatissement des valves. 

D i m e n s i o n s . — Adul te : Hau teu r : 14 m m . ; largeur : 12 m m . ; épa i s seur : 7 m m . 
Jeune : — 11 — — 10 — — 7 — 

Gisement des Angust ines , couches de base des E s p e i r a s ; r a re . Peu c o m m u n e à 
Orgon. 



E c h i n i d e s 
PAll 

J. LAMBERT 

D'après M. J. Lamber t , qui a bien voulu se charger d 'examiner el de déterminer 
les débris d 'Echinodermes du gisement en question, les seules formes déterminahles 
sont les trois suivantes : 

Pseudocidaris clunifera AGASSI/. [Ciduris] 

Cette espèce se rencontre dans le Néôcomien inférieur de l 'Yonne ; mais elle est 
sur tout abondante dans le Barrémien de la Suisse, de la Savoie, el dans l 'Urgonien 
d 'Orgon. Couches de base des Angust ines , coll. de Brun et Chàlelel . 

Pseudopyrina pygasa AGASSIZ \Gnlerites\ 

Espèce appar tenant au Néôcomien supérieur ou Urgonien de de Loriol, à la 
Busille, à Sassenage, etc. ; elle est encore abondante clans l 'Aptien, au Bimet , à 
Bencure l , etc. Elle n 'est pas connue dans l 'Haulerivien el n 'avait pas encore été 
rencontrée dans la faune des calcaires blancs d'Orjjon. P remiè re carrière des Aninis-
tines, coll. de Brun et Chàlelel . 

Holaster intermedius AGASSIZ 

Ce dernier spécimen provient d 'un calcaire gris, dur , subcompact ; l 'espèce à 
laquelle il paraît se rappor ter est sur tout répandue dans l ' I Iauterivien. Couches de 
base des Espeiras , coll. de Brun . 



P o i s s o n s 
PAR 

F. PRIEM 

Les restes de Poissons sont peu nombreux et consistent un iquement en quelques 
dents recueillies dans la première carrière des August ines et qu 'a bien voulu déter­
miner M . P r i e m . 

Mesodon sp. 

Une dent antér ieure préhensile et quelques dents t r i turantes , ces dernières ana­
logues comme taille et formes à celles figurées par M. P r i em (B. S. G. F., (4), X I I ; 
pl . ix, fig. o) et qui proviennent de l 'Hauterivien supér ieur de Sebenc, près Sauve 
(Gard). 

P lus communes dans l 'Urgonien d 'Orgon, elles ont été figurées par Matheron 
(Rech. pnléon/.., pl. <:, 1 7 ; fig. o), sous le nom Pycnodus affinis MATH. 

Anomaeodus ? sp. 

Quelques dents de la dentition spléniale, de petite taille, dont une ressemble par sa 
forme très allongée, très étroite, à Y A no m. anguslus A G . figuré par M . P r i em (loc. 
cit., pl. ix ; fig. 9) et provenant du Sénonien du Sud-Ouest . — On connaît , de l 'Ur­
gonien d 'Orgon (coll. Provençal) , un fragment de denti t ion spléniale d'Anom. 
Munsteri A G . ; mais les dents en sont plus volumineuses el plus courtes . 

Microdon aff. Hugii AG. 

Un fragment de denti t ion spléniale, comprenant cinq dents , paraît appar teni r à 
celte espèce figurée par M . Pr iem (loc. ciL, pl . v m , fig. 6) , du Jurass ique supé ­
r ieur ? des P ré s de Rencure l (Isère) . 

La collection Provença l en renferme un spécimen plus complet, de l 'Urgonien 
d 'Orgon . 

S o c . tîi':oi,. nu KM. — PAI.KONTOI.OC.II:. - T . X X I . — 2 2 . MÉMOIRE N" 5 1 . — 7 



T A B L E A N A L Y T I Q U E D E S F O S S I L E S D E B R O U Z E T 

décrits dans le Mémoire de 1907 [ï)et dans celui-ci (II). 

Trt>eh:w.t,von Boulillieri 
Tornatina {Belusa)Jaccardi 
liinyinella Chateleti 
Cerilhiella Chateleti 
Pseudoneriiiea yardonen&is . . . 
Ilicria (Brnnzetia) Sayni 

— [Campichia) truncata 
Phaneroptyxis \Cureti) 
Phaneroptyxis Pellati 

— (Favria) — 
Serine a Coquandiana 

— yiyanlea 
—• Benauxiana 

— Voyliana 

— Diozoptyxix) Coquandi 
— {Ptyymatis) inicromorpha... 

Ncrinella Bruni 
Ilarpayodes Pelayi • . . . 
t'.henopus (Cyphosolen) tuherosus . . . . 

Dialinoxtwna Pellati 

Purpuroidea Bruni • . . . 
Terebraliopxis pustulifera 
Microschiza Pellati 

Pst'iidomelania Capduri 
— {Oonia; Allardi 

Dinrohclix biconcara 
— Itrnuzelensis 
— panyymna 

Nmnnwcalcar puslulosuin 
Vanikoropsis exerta 
A mpiillospira yardonensis 
Ampnllina acrospira 

— tlureti 
Nerilopsis spiralicrenata 
Mérita Bruni 

H, p. 10, pl . I, fig. 3 - 6 . 
I , p . 6, pl . III, fig. 17. 
II, p . 11, pl . I, fig. 7. 
II , p . ii, p l . 1, fig. 1 5 - 1 6 . 
I, p . 6, pl . III, fig. 13 . 
II , p . 12, pl . I, fig. 18 -20 . 
I, p . 7, p l . III, fig. 9 - 1 2 . 
II, p . 13, pl . V, fig. 2 5 . 
I, p . 8, p l . I , f i g . 10-11 ; e t p l . II , fig. 9 -12 . 
II, p . 13, p l . I, fig. 21-26. 
I, p. 12, p l . II , fig. 1-4. 
I, p . 9 , pl . I, fig. 1 - 5 . 
I, p . 13 , p l . I, fig. 6-9. 
II , p . 15. 
I, p . 10, p l . III, fig. l-i. 
II, p . 14, pl . I, fig. 2 9 . 
II, p . 14, pl . I, fig. 27 -28 . 
I, p . 14, p l . I l , fig. 5-8 . 
II, p . l o , pl . I, fig. 3 0 - 3 1 . 
II , p . 15, pl . I, fig. 1 3 - 1 4 . 
II, p . 16, pl. I, fig. 17 . 
I, p . 15, p l . III, fig. 15-16 . 
II, p . 16, pl . V , fig. 6 - 9 . 
I, p . 16, p l . III, fig. 5 - 8 . 
II, p . 17, pl. 1, fig. 1-2 ( i n v e r s é e s ) . 
II, p . 17, pl . I, fig. 8 - 9 . 
II , p . 18, p l . I. fig. 10-12 . 
I, p . 18, p l . IV, fig. 12 -13 . 
II, p . 19, pl . V, fig. 10-12. 
I, p . 18, p l . 11, fig. 13-14. 
I, p . 19, pl . IV, fig. 16-19. 
II, p . 19, pl . I, fig. 3 2 - 3 4 . 
II, p. 19, pl . II, fig. 1-3. 
II , p. 20 , pl. II, fig. 14-16 . 
II, p . 2 1 , p l . II , fig. 6-8. 
I , p . 20 , pl . IV, fig. 20-22. 
I, p . 2 0 , p l . VI , fig. 14-17 . 
II, p . 21 , p l . II, fig. 11. 
II, p . 23, pl . II, fig. 12-13, e t fig. 9 -10 (?). 
II , p . 22 , p l . V , fig. 15-16. 
T, p . 2 1 , pl . V, fig. 15 -18 . 
II. p. 24 , pl . III, fig. 4-6. 
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Nerila Capduri 

— (Nerilodomus doliclwstoma . . . . 
— ( Trochoneritu) mamma'/'ormis. . 

Pileolus inaïquicoxtatus 
Paraturbo heptagoniatus 
Pothpletzella barrentica 

Alaphrus granifor m is 
— reductus 

Calliostoma Bruni 
Monodonta pachyodnn 
Calliomplialus Pellali 

Trochotoina barremica 
Curelia helicinoides 
Scurria asymnietrica 
Dentalium barremicum 

V e n u s vendoperana 
Cyprina ? brouzelensis 
Coralliophaya barremica 
Cardium inicropldyclis , 

— [Pterocardia) brouzetense. , . . 

Corbis axinseiform.it 
— Capduri 

— Çhateleti 
— michaillensis 

Phacoides Bruni 
Ci/clopellatia acrodonta 

Astarte barremica 
Cardita brouzetensis 

— [Glans) Capduri 

Peclunculus Bruni 
Parallelodon [Nemodon) gardonense. . . 
Mytilus (Arcomylilus) Peliati 

Pachijmytilus exogyroides 
Lithodomus avellana 
Modiola Chàleleti 
Perna Allardi 

Pecten (Xeithea) alavux 

— Deshayesianus 

Chlamys Lard y i 

— Robinaldina 

— urgonensis 
Lima vigneulensis 

I, p . -'2, p l . IV, % . 23-26. 
II, p. 24 , p l . III, fig. 7 - 8 ; e t pl . V , fig. 12-14 . 
[, p. 24 , pl . VI , fig. 1 8 - 2 0 . 
I, p. 23 , pl. IV, fig. 2 -4 . 
II, p . 25 . 
II, p . 2 5 , pl . III, fig. 0-16. 
I, p. 25, pl . IV, fig. 14-15. 
I, p . 26 , pl . IV, fig. 5-7. 
II, p . 27, pl . II , fig. 27-211. 
I, p . 27 , p l . IV, fin, i . 
II, p . 27, pl . II, fig. 3 4 - 3 6 . 
II. p . 26, pl . II, fig. t 7 - 2 0 . 
II, p . 28, p l . III, fig. 1-3. 
I, p. 25, p l . IV, fig. 8-11 ; e t pl . V, fig. 14. 
II, p . 28, pl . II, fig. 21-26 . 
II, p. 2(1, p l . II, fig. .10-33. 
I l , p . 30 , pl . V , fig. 12-14. 
II, p . 30 , p l . III, fig. 17 e t 2 1 - 2 3 . 
II. p . 31 , pl. II, fig. V-.'i. 

1, p . 28, pl . VI , l ig. 21-22. 
I, p. 28, pl . VI , fig. 3-4. 
II, p . 3 1 , pl . IV, «<;. 22. 
I, p . 30 , p l . VI, fig. ^5-20 . 
II, p . 32 , pl. V, f ig. 24. 
I, p . 2!l. pl . VI, l ig. 3 . 
II, 32 , pl . IV, fig. 43-45. 
1. p . 3 1 , pl . VI , fig. 27-2'.». 
I, p . 30 , pl . VI , fig. 8-1). 
II, p . 32. pl . III, l i g . 2 4 A i ' . s - 2 7 ; e t f i g . 3 ( t e x t e ) . 
II, p . 34, pl . IV, fig. 20 -20 . 
II, p . 33 , pl . III. l ig. 20 . 
II, 34 , pl . IV, fig. 38-42 . 
I, p . 32 , pl . V I , fig. 1-2. 
II, p . 35 , pl . V, fig. 1 8 - 2 1 . 
II, p . 3G, pl . IV, i îg . 4 6 - 4 8 ; e t pl . V , fig. 5 . 
II, p. 37, pl . IV, fig. 2 3 - 2 5 . 
I, p . 3 3 , pl . V, fig. 13. 
II, p. 37, p l . IV, fig. 30-34 . 
11, p . 3 8 , pl. IV, l ig. 3 5 - 3 7 . 
I, p . 34 , p l . V I , fig. 10 -13 . 
I, p . 35 , pl . V. 8 -0 . 
II, p . 3 9 , p l . IV, fig. 3-6. 
II, p. 30 , fig. 3 ( t e x t e ) . 
II, p . 40 , pl . IV, fig. 7 -9 . 
II, p . 40, pl . IV, fig. 1 0 - 1 4 . 
I, p. 35 . p l . V I , fig. 2 3 - 2 4 . 
II, p . 4 1 , pl . IV , fig. 1-2. 
I, p. 37, p l . V , fig. 10. 

II , p . 4 1 , pl. III, fig. 18-19 . 
I, p. 36, p l . V, fig. 11-12 . 
II, p . 4 2 , pl . IV, fig. 15 -17 . 
I, p . 38 . p l . V , fig. 10. 
II, p . 42 ( s y n o n y m e ) . 
II , p . 42 , p l . III, fig. 20 . 
I, p. 37, pl . VI , fig. 5. 
I, p . 3 9 , pl . VI , l ig . 6-7. 
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Eopecten urgonenxis (non Hinnites) . . . 

Ostrea urgonensis 

Aptychutt sp 

Rhynchonella Renauxiana 

— lata (var. minor) 
Terebratnla acuta 

— Cossmanni 
— Mouloniana 
— russillensis 

Zeilleria tamarindus 
Pseudocidaris clunifera 
Pseudopyrina pygsea 
Holaster intermedius 

I, p . 3 9 , pl . V , fig. 4. 
II, p . 43 , p l . IV, fig. 2 4 . 
I, p . 40 , p l . V , fig. 5 -7 . 

II, p . 4 4 , pl. V , fig. 4 . 

II, p . 44, p l . IV, fig. 4 9 - 5 1 ; et pl . V , fig. 17-
18, 2 2 - 2 3 . 

II, p . 4 5 . 
II, p . 46 , pl . IV, f ig. 5 2 - 5 3 . 
II, p . 47 , p l . V , fig. 2 9 - 3 1 . 
I l , p . 46, pl. V , f ig . 1 9 - 2 1 . 
II, p . 46 , pl . III, fig. 54-56. 
II, p . 47 , p l . V, fig. 2 6 - 2 8 . 
II, p . 48 . 
II, p . 48 . 
II, p . 4 8 . 



T A B L E A L P H A B É T I Q U E D E S E S P È C E S 

acrodonta {Cyclopellatia) 

acrospira (Ampultina) 
acula (Terebratula) 
Allardi (Perna) 

— (Pxeudomriania). . . . 

asymmetrica (Scurria) 
atavus [Peclen) 

avellana (Lilliodomus).. . . . . . 
axina'iformk (Corbis) 

barremica (Astarle) 
barremicum (Dentalium) 
barremica (Coralliophaga).. . 

— (Rolhpletzella) 
— ( Trocholoina) . . : . 

biconcava \Discohelix\ 
Boulillieri (Trochactœon). . . 
brouzetensis (Cardila) 
brouzetense [Cardiuin) 
brouzetensis (Cyprinu) 

— (Discohelix). . . . 
— (Plerocardia). . . 

Bruni (Calliostoniai 
— (.\nrinelhv 
— [Mérita).. 
— (Perlunciilus) 
— (Phacoides) 
— (Purpuroidea) 

liapduri (<lardita\ 

— [Corbis] 

Capiluri (Mérita). 

— [Pseudomelania) 
Chateleti (Cerithiella) 

— iJJorbis) 
— (Modiola) 

I, p . 32, p l . VI , l ig . 1-2. 
II , p . 3.'i, p l . V , fig. 18-21. 
II, p. 23 . p l . I l , fig-. (1-10, 12-13. 
II, p . itî , pl . IV, fig. :>2-:>3. 
I, p . 3 5 , p l . VI . ( i j r . 23 -24 . 
II, p . 4 1 , pl . IV, fig. 1-2. 
I, p . 10. pl . IV, fig. | C - 1 0 . 
II, p. 10, p l . I, fig. 32 -34 . 
II, 30 , pl. III, l ig . 17 (>i 2 1 - 2 3 . 
I, p . 37, p l . V, l ig . 19. 
II, p . 4 1 , pl . 111. 18-19. 
II, p . 4 0 , pl . IV, fig. 7-9. 
I. p . 3 1 , p l . VI . fig. 27-29. 

II, p . 36, pl. IV, l ig. 46-48; c l pl . V. fig. a. 
II , p . 3 1 , pl . 111, fiir. 4-.".. 
II, p. 3 1 . pl . IV, l ig. 22. 
I l , p . 27. pl. II, fig. 2 7 - 2 9 . 
II. p . 26, pl . IV, Kg. 
II, p. 29. pl. Il, l ig. 30 -33 . 
I l , p . 19, pl . II. l ig . 1-3. 
Il, p. 10, pl. I. l ig. 3-ii . 
II, p . 37 , pl. IV, fifr. 2 3 - 2 3 . 

I, p . 29, p l . VI. f ig. | - 3 . 
I, p . 28, p l . VI , l ig . 3-4. 
II, p . 20, pl . 11. fig. 14-lr , . 
II, p. 32 , pl. IV. l ig. 43 -Hi . 
M, p . 20, p l . Il , fig. I7 -20 . 
II, pl. I. fig. 13-14. 
I I , p. 24, pl . III, fig. 4-6. 
II, p. 38, pl. IV, fig. 3!i-37. 
II, p . 34, pl. IV, l ig. 3 8 - 4 2 . 
II, p . 17. pl . I, l ig. s - l i . 

I, p. 33, p l . V, f ig. 13 . 
II, p . 37, pl . IV, l ig. 30-34. 
I, p . 30 , p l . VI, fig. 8 -9 . 
II, p . 32 , pl . V, fig.24/»'.s-27 ; e l f i g . 3 ( t e x t e ) . 
I, p . 22 , p l , IV, fig. 23-26 . 
II, p . 24 , pl . III, l i g . 7 - 8 ; e t p l . V , fig. 1 2 - 1 4 . 
I, p . 18, p l . II, fig. 13-14 . 
II, p . I l , p l . I, fig. 15 -10 . 
II, p . 34, pl . IV, fig. 26 -29 . 
II, p . 40, pl. IV, fig. 10-14. 

file:///nrinelhv


Chateleli (Ringinella) 
du ni fera (Pseudocidaris) 
Coquandiana (Nerinea) 

Cossmanni ( Tcrebratula) 
Curcti (Ampullina) 

— (Phaneroplyxis) 

Deshayesianus (Peclen) 

dolichostoma (Neritodomus). . . . 

exerta ( Vanikoropsis) 
exogyrnides (Pachymylilus). . . . 

gardonensis (Anipullospira) . . . 
gardonense (Parallelodon) 
gardonensis (Pseudonerinea) . . . 
gigantea (Nerinea) 
graniformis (Alaplirus) 

helicinoides (Curctia) 
heptagoniatus (Paralurho) 

insequicoslalus (Pileolus) 
inlermedius (Holasler) 

Jaccardi [Tornalina) 

Lard y i (Chlamys) 

lala (Rhynchonella) var. tninor. . 

rnaminspforinis (Xerila) 

michaillensis i Corbis) 

micromorpha Nerinea 

inicrophlyetix (Cardiuin) 

Moutoniana (Terebralula) 

neocomiensis ( Venus) 
pachyodon (Monodonta) 
pangymma (Discohelix) 
Pelagi (llarpagodes\ 
Pellali (Calliomphalus) 

— (Dialinostoma) 

— (Microschiza) 

— (Mylilus) 

— (Phaneroptyxis) 

puslulifera ( Terebraliopsis). . . . 
pustulosus (Numniocalcar) 
pygxa (Pseudopyrina) 

II, p . M, p l . I, fig. 7 . 
II, p. 4 8 . 
I, p . 12, p l . II, fig. 1-4. 
II, p . 14, pl . I, fig. 2 7 - 2 6 . 
II, p . 47, pl . V , fig. 2 9 - 3 1 . 
II, p . 22 , pl . V, fig. 1 5 - 1 6 . 
II, p . 13, p l . V, fig. 25 . 

I, p . 36, pl . V , fig. 11-12 . 
II, p . 42 , pl . IV, fig. 15 -17 . 
I, p . 24 , pl . V I , fig. 18-20. 

I, p . 20 , p l . VI , fig. 14-17 . 
II, p . 39 , fig. 4 ( t e x t e ) . 

II , p. 2 1 , pl . II, fig. H . 
I , p . 34 , pl . VI , fig. 10-13. 
I, p . 6, p l . III, fig. 13 - 14 . 
I, p . 9, pl . I, fig. 1-5. 
I, p . 27, pl . IV, fig. 1. 

II, p . 30 , pl. V , fig. 12-14 . 
I, p . 25 , pl . IV, fig. 14-15. 

II, p . 25 , pl . III, fig. 9 - 1 6 . 
II, p . 48. 

I, p . 6, pl . III, fig. 17. 

I, p . 38 , pl . V , fiy. 10 . 
II, p . 42 ( s y n o n y m e ) . 
II, p. 45.' " 

I, p . 2 3 , pl . IV, fig. 2-4. 
II, p . 2 5 . 
II, p. 33 , pl . III, fig. 28 . 
I, p. 14, pl . II, fig. 5 -8 . 
II , p. 15, pl . I, fig. 3 0 - 3 1 . 
I, p . 30 , pl . VI , fig. 25-26. 
II, p. 32, pl . V , fig. 24 . 
II, p . 46 , pl . V, fig. 19 -21 . 

I, p. 28, pl . V I , l ig. 2 1 - 2 2 . 
II, p. 28, pl . III, fig. 1-3. 
II, p . 2 1 , pl . II, fig. 6 -8 . 
II, p . 16, pl . I, fig. 17. 
I, p . 25', p l . IV, fig. 8-11 ; e t pl . V, fig. 14 . 
II, p . 28, pl . II, fig. 21 -26 . 
I, p . 16, pl . III, fig. 5 -6 . 
II , p . 17, pl . I, fig. 1-2 ( i n v e r s é e s ) . 
I , p . 18, p l . IV, fig. 1 2 - 1 3 . 
II, p . 19, pl . V , fig. 1 0 - 1 1 . 
I, p . 35 , p l . V , fig. 8 - 9 . 
II, p . 39 , pl . IV, fig. 3 - 6 . 
I, p . 8 , pl . I, fig. 10 -11 ; e t p l . II , fig. 9 - 1 2 . 
II, p . 13 , pl . I, fig. 2 1 - 2 6 . 
II, p . 18, pl . I, fig. 10-12. 
I, p . 20 , pl . IV , fig. 2 0 - 2 2 . 
II, p. 4 8 . 



refluclus (Alaphrus) 
Renauxiana (A'erinea) 
Renauxiana (Nerinea) 

— (Rhynchonella). . 

Robinaldina (Chlamys) 
russillensis ( Terebralula) 

Sayni (Itieria) 
spiralicrenala (Neritopsis). .. 

lainarindus (Zeilleria) . . . . 
truncala (Itiera) 
tuberosus (Chenopus) 

urt/onensis (Clilamys) 
— (Eopecten) 
— (Hinnites) 
— (Ostrea) 

vendoperana (Venus'' 
viyneulensis (Lima) 
Voyliana (Nerinea ) 

II, p . 27 , p l . II, fig. 34 -36 . 
I, p. 13 , p l . 1, fig. 6 - 9 . 
II , p. 15. 
II, 4 4 , p l . IV, fig. 49-51 ; e t p l . V, fig. 17 

18, 2 2 - 2 3 . 
II, p . 4 2 , pl . III , fig. 20. 
II, p . 46 , pl . III, fig. 54 -56 . 

II , p . 12, pl . 1, fig. 18-20. 
I, p . 2 1 , p l . V , fig. 1 5 - 1 8 . 

II, p . 47 , pl . V , fig. 26-28. 
I, p . 7, pl . III, fig. 9 - 1 2 . 
I, p . 15 , p l . III, fig. 15-16 . 
II, p . 10, pl . V , fig. 6 -9 . 

I, p . 37 , pl . VI , fig. 5. 
II , p . 43 , pl. III, fig. 24 . 
I , p . 3 9 , p l . V , f i g . 4. 
I, p . 4 0 , p l . V, fig. 5 - 7 . 

I , p . 28, p l . VI , fig. 2 1 - 2 2 . 
I, p . 39 , p l . VI , fig. 6-7. 
I , p . 10, pl . III, fig. 1-4. 
II, p. 14, pl. I, fig. 29 . 



M É M O I R E N ° 51 

PLANCHE I 

Fig . 1 - 2 . Dialinosloma Pellali C O S S M . , g r . n a t . ( p . 1 7 ) . 

F i g . 3 - 6 . Trochactxon Boulillieri C O S S M . , g r . 3 / 1 ( p . 1 0 ) . 

F ig . 7 . Ringinella Chateleti C O S S M . , gr . 2 / 1 ( p . 1 1 ) . 

F i g . 8 - 9 . Purpuroidea BruniCOSSM., gr . n a t . ( p . 1 7 ) . 

F i g . 1 0 - 1 2 . Terebraliopsis puslulifera C O S S M . , g r . 3 / 2 ( p . 1 8 ) . 

Fig . 1 3 - 1 4 . Nerinella Bruni C O S S M . , g r . 3 / 1 (p. 1 5 ) . 

F ig . 1 5 - 1 6 . Cerilhiella Chateleti C O S S M . , g r . 3 / 2 ( p . H ) . 

Fig . 1 7 . Harpagodes Pelagi [ B R O N G N . ] , gr . nat . (p . 1 6 ) . 

F i g . 1 8 - 2 0 . llieria(Brouzetia) Sayni C O S S M . , g r . n a t . (p . 1 2 ) . 

F i g . 2 1 - 2 6 . Phaneroplyxis (Favria) Pellali C O S S M . , gr . nat . ( p . 1 3 ) . 

F ig . 2 7 - 2 8 . IVerinea (Diozoptyxis) Coquandiana D ' O R B . , gr . nat . (p . 1 4 ) . 

F ig . 2 9 . Nerinea Vogliana DE MORTILLET, gr . nat . (p. 1 4 ) . 

F ig . 3 0 - 3 1 . Nerinea (Ptygmatis) micromorpha C O S S M . , gr . n a t . (p . 1 5 ) . 

Fig. 3 2 - 3 4 . Pseudomelania (Oonia) Allardi COSSM . , g r . nat . (p . 1 9 ) . 

Méra. S o c . g é o l . Fr . , P a l é o n t o l o g i e , X X I , pl . X V . 
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MÉMOIRE N° 51 

P L A N C H E II 

F i g . 1 -3 . Discohelix hiconcava C O S S M . , gr . 3 ; 1 ( p . 19). 

F i g . 4-'i . Dentalium barremicum C O S S M . , gr . 3/1 ( p . 31) . 

F ig . 0 - 8 . Discohelix pangymn C O S S M . , gr . n a t . i p . 21). 

Fig. 9 - 1 0 . Ampullina acrospira C O S S M . '?, gr . nat . ( p . 2 3 ) . 

F ig . 11 . Anipullospira yardonensis C O S S M , , g r . nat . ( p . 2 1 ) . 

F i g . 1 2 - 1 3 . Ampullina acrospira C O S S M . , g r . 3 / 2 ( p . 2 3 ) . 

F ig . 1 4 - 1 6 . Discohelixbrouzetensis C O S S M . , gr . nat . î p . 20). 

F ig . 1 7 - 2 0 . CalliostomaBruni C O S S M . , g r . nat . ( p . 26 ) . 

F ig . 2 1 - 2 6 . Calliomphalus Pellati Cossu., gr . 3 2 ( p . 2 8 ) . 

F ig . 2 7 - 2 9 . Rolhpletzella harremica C O S S M . , gr . nat . ( p . 27 ) . 

F ig . 3 0 - 3 3 . Trochotoma barremica C O S S M . , gr . nat . p . 2 9 ) . 

F ig . 3 4 - 3 8 . Ataphrus reductus C O S S M . , g r . 3 1 ( p . 27) . 

Mém. S o c . g é o l . F r . , P a l é o n t o l o g i e , t. XXI , p l . XVI . 
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M É M O I R E N° 51 

P L A N C H E III 

Fig . 1 - 3 . Monodonta pachyodon C O S S M . , g r . 3 , 2 ( p . 2 8 ) . 

F i g . 4 - 6 . Nerita Bruni C O S S M . , gr . nat . ( p . 2 4 ) . 

F i g . 7 - 8 . Xerita Capduri COSSM . , gr . 3 / 2 ( p . 2 4 ) . 

F i g . 9 - 1 4 . Pileolus inœquicostatus C O S S M . , g r . 3 / 1 ( p . 2 5 ) . 

F i g . 1 5 - 1 6 . — g r . 3 , 2 ( p . 2 5 ) . 

Fig . 1 7 . Scurria asymmetrica C O S S M . , gr . nat . ( p . 3 0 ) . 

F ig . 1 8 - 1 9 . Pecten INeithea) atavus ROEMEH, gr . nat . ( p . 4 1 ) . 

F ig . 2 0 . Chlamys Robinaldina ^D'ORB-J, gr . nat . ( p . 4 2 ) . 

Fig . 2 1 - 2 3 . Scurria asyminetrica C O S S M . , g r . 3 / 2 ( p . 3 0 ) . 

F i g . 2 4 . Eopeclen cf. urgonensis I 'PICT. e t C A M P . ], gr . n a t . ( p . 4 3 ) . 

F ig . 2 4 * ' * - 2 7 . Corbis Capduri C O S S M . , gr . nat . ( p . 3 2 ) . 

Fig . 2 8 . Corbis michaillensis P I C T . et C A M P . , gr . nat . ( p . 3 3 ) . 

Mém. S o c . g é o l . Fr . , P a l é o n t o l o g i e , XXI , p l . XVII . 
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MÉMOIRE N° M 

P L A N C H E IV 

Fig . 1-2. Perna Allardi C O S S M . , gr . n a l . (p . H ) . 

F ig . 3 - 6 . Mytilus (Arconn/lilus) PellaliCossn., gr . 3 / 2 (p . 39) . 

F ig . 7 - 9 . LitkodomusavellanaD'OnB., g r . 2/1 ( p . 40) . 

F i g . 1 0 - 1 4 . Modiola Chateleti C O S S M . , gr . 3 /1 (p. 40) . 

F ig . 1 5 - 1 7 . Pecten 'Neithea) Deshayesianus M A T I I . , gr. n a t . ( p . 4 2 ) . 

F ig . 1 8 - 2 1 . Cyclopellatia acrodonta C O S S M . , g r . n a t . ( p . 35 ) . 

F ig . 2 2 . Coralliophaya harremica C O S S M . , g r . n a l . ( p . 3 1 ) . 

F ig . 2 3 - 2 5 . Cardita brouzetensis C O S S M . , g r . 3/2 ( p . 3 7 ) . 

Fig . 2 6 - 2 9 . Corbis Chateleti C O S S M . , gr . n a l . (p . 34) . 

F ig . 3 0 - 3 4 . Cardita (Glans) Capduri C O S S M . , g r . nat . ( p . 3 7 ) . 

F ig . 3 5 - 3 7 . Peclunculus (?) Bruni C O S S M . , gr . 2/1 ( p . 38) . 

F ig . 3 8 - 4 2 . Phacoides Bru ni C O S S M . , g r . n a t . ( p . 34 ) . 

F ig . 4 3 - 4 5 . Pterocardia brouzetensis C O S S M . , g r . 2 /1 (p. 3 2 ) . 

F ig . 4 6 - 4 S . Aslarle barremica C O S S M . , g r . 3/2 ( p . 36 ) . 

F ig . 4 9 - 5 0 . Bhynchonella Renauxiana D ' O B B . s p é c . g é r o n l . , g r . nat . (p . 4 4 ) . 

Fig . 5 1 . — j e u n e s p é c . , g r . nat . (p. 4 4 ) . 

F ig . 5 2 - 5 3 . Terebratula acuta Q u E N S T . , g r . 3/2 ( p . 4 6 ) . 

Mém. S o c . géo l . Fr . , P a l é o n t o l o g i e , XXI, p l . XVIII. 
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M É M O I R E N ° 51 

P L A N C H E V 

Fig. 1-3. Xerita Capduri C O S S M . , g r . uat . ( p . 2 4 ) . 

F ig . 4 . Aptychus sp., gr . 2 1 ( p . 44) . 

F ig . 5 . Aslarte barremica '.' C O S S M . , gr . 3 2 ( p . 3 0 ) . 

F ig . 6 -7 . Chenopns (Cyphosolen luberosus C O S S M . d e Brouze t , gr . n a t . (p . 16). 

F ig . 8-0 . — d ' O r g o n , gr . nat . (p . 16). 

Fig . 10 -11 . Microschiza Pellati Cossu., gr . nat . (p . 10) . 

F ig . 12 -14 . Curelia helicinoides C O S S M . , gr . nat . (p . 3 0 ) . 

F ig . 15-16 . Ampullina Cureti C O S S M . , gr . nat. p . 22) . 

F ig . 1 7 - 1 8 . Rhynchonella Renauxiana n'Onu., s p é c . n é p i o n . , gr . 3 /2 (p . 4 4 1 . 

F i g . 1 9 - 2 1 . Terebratula Moutoniana I V O U B . , gr . 2/1 (p . 46 ) . 

F i g . 2 2 - 2 3 . Rynchonella Renauxiana D ' O B B . . forme t y p i q u e , g r . na l . (p . 4 4 ' . 

F i g . 24 . Cardium microphlyctis C O S S M . , gr . 3 2 p. 3 2 ) . 

F ig . 25 . Phaneroptyxis Cureti COSSM ., gr . 3/2 (p. 12). 

F i g . 2 0 - 2 8 . Zeilleria lamarindus ["Sow. j , gr . 2 1 (p . 4 7 ) . 

F i g . 29 -31 . Terebratula Cossmanni DE B H U N , g r . 2/1 (p. 4 7 ) . 

M é m . S o c . g é o l . Fr . , P a l é o n l . , XXI , pl. X I X . 
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